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DE  L'ART 


DES  ACCOUCHEMENS, 

on 

PRINCIPES  FONDÉS  SUR  LA  PRATIQUE  DE  L'HOSPICE  DE  LA  MATERNITÉ  DE  PARIS, 
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1°  Des  Aphorismes  de  Mauriceau  ;  2"  d'une  série  de  143  Gravures  repré- 
sentant le  mécanisme  de  toutes  les  espèces  d'Accouchemens  ;  la  compo- 
sition de  rOEuf  humain  ,  etc. 
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PAR  MADAME  BOIVIIV, 
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SÉRIE  DES  PLANCHES 


AUX  PRINCIPES  THÉORIQUES  £T  PRATIQUE» 

COJiTENCS 

DANS  LE  MÉMORIAL 
DE  l'art  des  accouchemens; 

PAR  UADAMf:  VEUVE  BOIVIN  f 

Avec  des  INoles  explicatives,  el  l'indication  de  la  page  dii  texte 
qui  cpncern*  chaque  Figure; 

Lu  oljjels  ciposés  au»  jhjUx  frappent  phi* 
vivement  l'espiit  <jae  cous  ilont  l'oieille  «; 
h  seule  connjrolo. 


2*  PABTIM. 


1 


COMPOSITION  DU  DASiiJW. 


«,  «,  «,  a, 

Le  Sacrum. 

Le  Coccix. 

e,  c,  d,  d,  e, 

tf,      08  coxaux,  divisés  en  troife  r<%ions. 

c,  c, 

L'Ilium,  rëgion  supérieure. 

df  df  c/, 

L'Iskium,  région  inférieure;. 

e,  e,  e, 

Les  Pubis,  région  antérieure. 

9^ 

La  Symphyse,  médiane  ou  pubienne. 

hJ^ 

Les  Symphyses  latérales  ,  ou  sacro-ilia- 

ques. 

A,  A^, 

Les  ligamens  lombo-iliaques. 

A, 

La  dernière  Vertèbre  des  lombrs. 

f^Voyez  le  lexte,  pages  fi  et  »uir,) 


DIAmLtRLS  du  Dlil  KUlT  ABUOMJNAl-  OU  SU  PJ^RIlilU'. . 


ÊXPLICATIOW  DE  LA  P-LANCaE. 


Le  bassin pJuce  ftorhonlalcmeul  sur  les  pubis. 

I,    a,  Diâmèfre  anlt'ro-postérieur  ou  sacro- 

pubien  ,  quatre  pouces. 

5,    4»  Diamèlre  transversal,  cinq  pouces. 

5,    6,    7,    8,    Diamètres  obliques,  quatre  pouces  et 

dcnni. 

e,  Les  grands  li(;an)en8  sacro-iskialiques 

ou  postérieurs. 
0}    a,  Les  petits  ligamens  8a;;ro-iskiatique8 

ou  antérieurs. 

ÇFojvzlc  texte,  page  i4.) 
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i>L.  5. 

WAMkTRES  OU  DÉimOïT  ÇÉRINÉAL  OU  INFÉRIEUR. 


Explication  de  la  Planche. 


Le  bassin  placé  horizontalement  sur  le  sacrum. 

A,    B,    Distance  d'une  épine  antérieure  et  supérieure 
de  l'ilium  à  l'autre,  neuf  pouces  six  lignes. 

E,    F,    Diamètre  antéro-postérieur  ou  cocci-pubien, 
quatre  pouces. 

C,    D,    Diamètre  petit  transversal  ou  iskiatique^  qua- 
tre pouces. 

{(^ojez  le  texle  ,  pages  a4  »  25  et  27.) 


VL  A. 

DIMENSIONS  DK  l'lXCA VA IIOS  DU  lîASSlN. 


Exyi/IOAÏloB  DE  LA  PlAKGHK. 


Coupe  verlicaie  du  ha48m,  dmis  T attitude  ■perpendicu- 
laire. 

I,  a,  De  la  saillie  du  sacrum  au  coccix,  quatre  pou- 
ces sept  lignes. 

3,"  4»  1*  marge  tlu  détroit  abdominal  à  la  tubéro- 
sité  iskiatique  du  même  côté ,  trois  pouces 
six  lignes. 

5,  6,    De  la  partie  moyenne  du  sacrum  au  bord  infé- 

rieur de  la  symphyse  des  pubis,  cinq  pouces. 
1,    6,    De  l'angle  sacro-vertébral  au  bord  inférieur  de 
la  symphyse  des  pubis ,  quatre  pouces  six 
lignes. 

6,  7;    Longueur  de  la  symphyse  pubienne,  dix-huit 

lignes. 

(^^oj-ez  le  texte,  page  a 5.) 


AXES  DU  BASSIN. 


PL,  5 


IxPUCATIOR    DE  LA  PlAWCHE. 


Coupe  verticale  du  bassin,  vu  de  profil,  inléi'ieurementy 
du  côlé gauche,  le  squelelle  supposé  debout. 

L'ovale  pointé  indique  la  fôrme  de  l'utérus  dans  l'état 
de  grossesse  à  terme,  ses  rapports  et  sa  direction  à  l'égard 
du  bassin. 

La  ligne  A  B  indique  Vaxe  de  l'utérus  qui  l'orme  une 
même  ligne  avec  l'axe  du  détroit  abdominal. 

La  ligne  C  D  indique  l'axe  du  détroit  périnéal  du 
bassin. 

La  ligne  courbe,  terminée  par  a,  indique  le  trajet  que 
nuit  la  tète  lorsqu'elle  franchit  l'ouverture  extérieure  du 
bassin. 

(t^'oyez  le  texte,  pages  28  et  29.) 


AXES  DU  BASSIN. 


l'L.  6. 


B 

EXPUGATIOIÎ  DE  LA  P|.A?.'GJ1E. 

Coupeverticaleduhassin^vu  à  rintérieur du  câle (/anche. 

Ici  le  bassin  est  renversé  en  arrière,  comme  lorsque 
le  sujet  est  couché  sur  le  dos. 

Ainsi  Vaxe  A  B  est  presque  perpendiculaire,  au  lieu 
de  se  diriger  obliauement  de  devant  en  arrière,  comme' 
dans  la  fi^jure  précédente. 

L'axe  C  D  se  porte  obliquement  de  derrière  en  a  va  al, 
et  du  haut  en  bas. 

1^  li|;n«  pointée  indique  éf^aieuicul  le  trajet  de  la  tc-le. 


t( 
1/ 


Les  figures  représentées  sur  cette  planche  indiquen 
le  contour  au  trait  du  détroit  du  bassin  dans  diverses 
conformations. 

Figure    i.    Détroit  abdominal  bien  conformé. 

2.  Détroit  périnéal,  bonne  conformation. 

(  Foyez  le  texte  ,  page  aS.  ) 

3.  Premier  degré  de  resserrement  du  détroit 

abdominal,  dans  son  diamètre  sacro- 
pubien. 

4.  Premier  degré  de  resserrement  du  détroit 

périnéal ,  dans  son  diamètre  cocci- 
pubien. 

5.  Plus  grand  degré  de  resserrement  du  dia- 

mètre sacro-pubieu. 

6.  Diamètre  cocci-pubien  resserré  aussi  à  un 

plus  grand  degré. 

7.  Enfoncement  intérieur  du  sacrum  et  des 

pubis  donnant  au  détroit  abdominal 
la  forme  d'un  co  de  chiffre. 

On  n'a  pas  prétendu  donner  ici  tous  les  différens  de- 
gérs  de  resserrement  dont  le  bassin  est  susceptible;  car, 
même  ceux  d'une  bonne  conformation  laissent  remar- 
quer autant  de  nuances  dans  leurs  dimensions,  qu'il  pou- 
vait y  en  avoir  dans  la  stature  des  différens  sujets  à  qui 
appartenaient  ces  bassins. 

[l-'uir  le  texte  pages  32  et  suivantes.) 


'i*  PARTIE. 


Explication  de  la  Plawgiib  8. 


Ces  figures  représentent  le  contour  au  trait  du  détroit 
abdominal  de  sept  bassins  difformes. 

Fiqure  i.  Exostoses  ou  végétation  contre  nature  du 
bord  interne  des  faces  articulaires  du  sa- 
"  crum  et  des  os  coxaux. 

Ce  bassin  qui  est  entre  les  mains  de 
l'auteur,  ne  présentait,  dans  ses  diamètres 
obliques  que  trois  pouces  six  lignes 
d'étendue. 

Après  la  mort,  qui  a  eu  lieu  quelques 
jours  après  l'accouchement,  on  a  trouvé 
quatorze  lignes  d'écartemeut  de  la  sym- 
physe des  pubis. 

2.  Exostose  qui  occupait  près  d'un  tiers  du 

détroit  abdominal. 

3.  Mesuré  à  l'extérieur  avec  le  compas,  ce  bas- 

sin promettait  cinq  pouces  et  demi  d'é- 
tendue dans  le  diamètre  sacro-pubien , 
mais  l'enfoncement  des  cavités  cotyloïdes 
lui  donnait  la  forme  qu'il  décrit. 

4.  Forme  irréguiière  causée  par  la  dépression 

des  parois  latérales  antérieures  du  bassin. 

5.  Irrégularité,  dépression  plus  grande  à  gauche 

qu'à  droite. 

G.  Dépression  plus  considérable  à  droite  qu'à 
gauche. 

7.  Ce  bassin,  qui,  mesuré  à  l'extérieur,  don- 
nait neuf  pouces  d'étendue,  n'avait  ce- 
pendant, dans  son  diamètre  sacro-pubien, 
que  quelques  lignes.  La  projection  du  sa- 
crum et  les  parois  cotyloïdiennes  étaient 
presque  en  contact. 

{yoycz  le  texte  pages  54  et  35.) 
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DIVISION  DE  l'abdomen  EN  RÉGIONS, 


TABLE  SYNOPTIQUE 

DES  VISCÈRES  DE  L'ABDOMEN, 
le  leurs  rapports  avec  les  diverses  régions  de  cette  cavité,  dans  la 
[  femme  enceinte  au  terme  de  quatre  mois  et  demi; 

Pour  Servir  d'explication  à  la  Planche  n"  9. 


HlPOCONDllE 

DROIT  (2). 

ÉPIGASTRE  (1). 

HYPOCONDRE 

GAtCIIE  (3). 

;raucl  lobe  du  foie  ; 
/ésicule  biliaire  ; 
:  portion  du  colou. 

Les  deux  orifices  de  l'cslo- 
inac , 

Une  partie  de  son  fond; 

LC  duod(''nurn  ;  une  portion 
du  paiicrcas';  le  pi'iil  lobe 
du  roic ,   une  partie 
colon  et  de  l'épipljon;  le 
tronc   de   la  veine-cave 
iufOricure  ;  le  tronc  de 
l'aorte:  la  distribution  de 
l'aorte,  en  cieliaque  et  eu 
mésenlérique  supérieure  ; 
le  réservoir  du  chyle. 

La  rate; 

Une  portion  du  colon  ; 

Poi  tion  du  fond  de  l'esto- 
mac; 

Portion  du  pancréas. 

îRÉGION  LOMBAIRE 

DROITE  (5). 

RÉGION  OMBILICALE  [!\). 

RÉGION  LOMBAIRE 

GACCHE  (b). 

t  portion  du  cœcum; 
;omajenceinent  du  colon; 
rein  di'oit  ; 

comrauncement  de  l'ure- 
;re  droit  ; 

artùres  et  les  veines 
■nales    ou  émulgenles 
roites. 

La  réunion  des  vaisseaux 
ombilicaux; 

Les  circonvolutions  du  jéju- 
num : 

Une  grande  portion  du  mé- 
sentère. 
Le  tronc  de  la  veine  cave; 
Le  tronc  de  l'aorte. 

Portion  du  colou; 

Le  rein  gauche  ; 

Le  commencement  de  l'u- 
retère gauche;  les  ar- 
tères et  les  veines  réna- 
les gauches. 

RÉGION  ILIAQUE 

DROITE  (8). 

RÉGION 

HYPOGASTRIQIE  (7). 

RÉGION  ILIAQUE 

GAUCHE  (9). 

■tie  du  cœcum  avec  son 
ppendix; 

circonvolutions  de  l'i- 
5um  ; 

vaisseaux  iliaques; 

progrès    de  l'uretère 
roit  ; 

rlrompe  utérine,  l'ovaire; 
i  ligamens  droits. 

Une  partie  de  l'iléum  ; 
Le  rectum,  la  vessie; 
Et  le  fond  de  l'utérus. 

Portion  de  l'iléum; 

Les  vaisseaux  iliaques  ; 

Les  progrès  de  l'uretère 
gauche  ; 

La  trompe  utérine,  l'o- 
vaire et  les  ligamens  du 
■même  côté. 

RÉGION  INGUINALE  ' 

DROITE, 

RÉGION  PUBIENNE. 

RÉGION  INGUINALE 

GAUCHE. 

1  vaisseaux  cruraux  ; 
i  glandes  lympatiques. 

Le  col  delà  vessie  ou  l'urètre; 
Le  corps  de  l'utérus  ; 
Partie  du  rectum. 

I-es  vaisseaux  cruraux  ; 
Les  glandes  lymphatiques. 

Explication  uk  la  Plaingue  lo. 


Coupe  idéale  de  l'abdomen. 

La  ligne  blanche  qui  serpente  autour  des  viscères  in- 
dique les  différentes  inflexions  du  péritoine  (i). 

A  Le  foie. 

B  Les  intestins. 

C  Le  rein  droit. 

D  La  vessie. 

E  Le  rectum. 

p  T  '  j  ' ,        j  0"  "    représenlé  ni  l'ovaire ,  ni  la  trompe  ni  le  liga- 

r  L  Utérus     j     ^g^^  gauche  qui  occuperaient  la  place  du  chiffre  10. 

G     Le  vagin  ouvert  sur  sa  longueur. 

G      L'orifice  utéro-vaginal  ou  museau  de  tanche. 

L'angle  sacro-vertébral. 
H     La  face  articulaire  du  pubis  gauche. 

1  Le  péritoine,  tapissant  la  face  interne  des  muscles 

abdominaux. 

2  Flexion  du  péritoine  pour  former  le  ligament  du 

foie. 

3  Coupe  du  foie  :  trace  des  lamines  du  ligament;  2  — 

formant  sur  sa  surface;  3  —  la  tunique  périto- 
néale  du  foie. 

4  Le  péritoine  quitte  la  face  postérieure  du  foie  pour 

s'étendre  sur  la  face  abdominale  du  diaphragme. 

5  Là,  le  péritoine  se  réfléchit  de  la  colonne  vertébrale 

pour  former  une  des  lamines  du  mésentère. 

6  Coupe  péritonéale  des  intestins. 

7.  7.  Le  péritoine  formant  la  lamine  inférieure  du  mé- 
sentère. 

8      Lieu  où  se  réfléchit  le  péritoine  pour  couvrir  le  rein 
droit. 


(i)  Nons  avons  dessiné  cette  figare  d'après  une  gravure  de  John  Bell; 
nous  y  avons  fait  les  changemens  qui  convenaient  pour  notre  sujet. 


Suite  de  l'Expligatiom  de  la  Planche  io. 


*Le  péritoine  descend  au  devant  des  lombes^  des  deux 
tiers  supérieurs  du  sacrum,  puis  renaonla  sur  la  paroi 
postérieure  du  rectum  —  E. 

Le  péritoine  remonte  pour  couvrir  la  faee  antérieure 
du  rectum,  et  se  prolonge  jusqu'au  tiers  supérieur  de  la 
paroi  postérieure  du  vagin  G  ;  de  là  il  remonte  sur  la 
paroi  postérieure  de  l'utérus  F ,  en  couvre  le  fond,  et 
descend  sur  la  face  antérieure  de  l'organe.  C'est  ains^ 
qu'en  se  rapprochant  de  chaque  côté  de  i'utérus,  le  pé- 
ritoine forme  deux  larges  replis  qui  contiennent  les  ovair 
res,  les  trompes,  des  vaisseaux  sanguins,  etc. 

Le  péritoine  se  replie  de  nouveau  pour  remonter  sur 
la  face  postérieure  ou  utérine  de  la  vessie  ii,  sur  soh 
fond  et  sur  sa  face  pubienne. 

12.  Le  péritoine  se  replie  encore  sur  les  pubis,  et  re- 
monte le  long  de  la  face  interne  des  muscles  abdominaux. 

Ainsi,  en  suivant  les  diverses  inflexions  du  péritoine 
et  des  ligamens  qu'il  forme,  on  voit  que  celte  mem- 
brance  est  une  espèce  de  sac'continu  qui  n'a  point  d'ou- 
verture, et  que  les  intestins,  le  foie,  les  reins,  l'utérus 
et  la  vessie  se  trouvent  à  l'extérieur  de  cette  membrane. 

L'inflammation  de  cette  membrane  donne  lieu  à  une 
espèce  de  fièvre  que  Ton  nomme  péi'iloniie,  et  que  l'on 
désigne  encore  très  communément  sous  le  nom  de  fièvr^e 
puerpérale,  parce  qu'elle  affecte  assez  souvent  les  fem- 
mes en  couche,  surtout  dans  les  hôpitaux. 


EXPLICATION  DE  LA  PLANCHE  XI. 


FIGURE  1. 

L'utérus  dans  Vêtat  de  vacuité  ordinaire,  vu  par  sa  face 
antérieure  ou  pubienne. 

a    Plan  des  fibres  longitudinales  de  la  ligne  médiane. 
b    Portion  des  trompes. 
c    Portion  du  cordon  des  ovaires. 
d  d  Cordons  sus-pubiens .  ou  ligamens  ronds. 
e    Lèvre  antérieure  de  l'orifice  externe  ou  utéro-vaginal. 
f   Ligne  médiane  de  la  paroi  postérieure  du  vagin. 
g  g  Direction  oblique  ascendante  des  fibres  de  la  région  in- 
férieure du  corps  de  l'utérus. 
De  chaque  côté  de  la  ligne  médiane  a,  plans  obliques 

descendans  des  fibres  du  fond  de  l'utérus. 
Les  fibres  transvei'ses  occupent  le  milieu  du  corps  de 
l'utérus  ,  et  se  réunissent  à  celles  des  régions  supérieure 
et  inférieure  de  l'organe  pour  former  les  cordons  sus- 
pubiens. 

(  Foyez  le  texte,  pages  60  et  suiv.  ) 

FIGURE  2. 

V  utérus  vu  par  sa  face  postérieure  ou  rectale. 

a    Plan  des  fibres  longitudinales  de  la  ligne  médiane. 

b    Orifice  externe,  ou  utéro-vaginal. 
c  c   Cordons  postérieurs,  ou  utéro-sacrés. 
d  d  Plan  des  fibres  obliques  ascendantes  delà  face  postérieure 
de  l'utérus. 

e  e  Cordons  des  ovaires ,  formés  par  le  prolongement  des 
plans  obliques  descendans  du  fond  de  l'utérus. 
Entre  ces  deux  plans  obliques  sont  indiquées  les  fibres 
transverses  de  la  région  moyenne  du  corps  de  l'utérus. 

ff  Les  ovaires. 

FIGURE  3. 

Représente  la  cavité  de  Vutérus  au  trentième  four  d'une 
première  conception. 

a    Ligne  médiane  de  la  paroi  postérieure  du  col. 

b    Ligne  médiane  de  la  paroi  antérieure  du  col,  dont  la 

lèvre  est  plus  longue  et  plus  épaisse  que  l'autre. 
c  c  Orifice  interne ,  ou  rétrécissement  qui  sépare  la  cavité  du 

corps  de  l'utérus  de  celle  de  son  col. 
d  d  Les  parois  de  l'utérus  plus  épaisses  au  milieu  de  son  fond 
que  vers  ses  angles  supérieurs. 

(  ^ojez  le  texte,  pages  66  et  6  • 


PI  XI 


I 


A 


EXPLICATION  DE  LA  PLANCHE  XII. 


IJutérus  dans  Têlal  de  grossesse  à  terme  ,  réduit  aux 
detix  tiers  de  so?i  volume,  représenté  par  sa  Jace  an- 
térieure. 

a  Ligne  médiane  de  l'utérus  dont  l'extrémité  supé- 
rieure est  inclinée  à  gauche,  direction  la  plus  or- 
dinaire. 

On  remarquera  qu'à  la  place  des  fibres  longitudi- 
nales du  pian  médiauj  il  n'existe  plus,  dans  la 
grossesse  à  terme,  qu'un  lacis  de  fibres.entre-croi- 
sées  sur  toute  la  longueur  de  cette  même  ligne. 
Pendant  la  grossesse  ses  fibres  s'écartent  succes- 
sivement, et  de  verticales  qu'elles  étaient,  de- 
viennent plus  ou  moins  obliques  ^  selon  qu'elles 
s'éloignent  plus  ou  moins  de  leur  axe  commun, 
la  ligne  médiane.  On  pourrait  comparer  ce  chan- 
gement de  direction  des  fibres  à  celui  qui  s'opère 
dans  le  développement  de  la  feuille  des  arbres, 
notamment  de  celle  de  l'orme. 
C'est  sur  la  ligne  médiane  et  sur  les  points  d'attache 
des  cordons  antérieurs  et  postérieurs,  que  les  plans 
de  fibres  extérieures  de  l'utérus  trouvent  leur 
principaux  points  d'appui  pendantla  contraction. 

h  h  -Les  plans  de  fibres  supérieurs,  les  plans  inférieurs 
et  les  plans  transverses  sont  réunis  avec  une  por- 
tion des  mêmes  plans  de  fibres  de  la  face  posté- 
rieure, en  un  seul  faisceau  pour  former  les  cor- 
dons suspubiens  :  ces  cordons  se  trouvent  alors, 
par  l'allongement  qu'ils  ont  éprouvé,  aux  deux 
tiers  inférieurs  du  corps  de  l'utérus. 
Le  cordon  gauche,  indiqué  par  l'épingle,  est  plus 
gros  et  plus  court  que  l'autre. 

e  c  Les  trompes,  dont  les  fibres  prennent  naissance  sur 
la  ligne  médiane  du  fond  de  l'utérus. 

d  d  Les  ovaires. 

e       Le  col  de  l'utérus,  contenant  la  tête  du  foetus. 

(  l'oyez  I«  te?:tc,  page  90.) 


EXfMJCATlON  1)K  LA  Pl.AXClIE  XÎII. 


Vutérusvupursafucc  antérieure  après  V accouchement. 

a  a  Plan  de  fibres  des  trompes. 

h  h  Plan  de  fibres  des  ovaires. 

c  c  Les  ovaires. 

e  e  Plan  médian  de  l'utérus. 

d  d  Plan  des  fibres  des  cordons  sus-pubiens. 

f  f  Froncis  de  la  région  mjoyenne  et  latérale  du  corps 
de  l'utérus,  désignés  par  Jos.  Sue,  sous  le  nom  de 
muscles  quadrijumeaux,  et  comparés  par  ^dl- 
phonse  Leroy,  à  des  nœuds  de  bois. 
Cette  disposition  est  la  même  à  la  face  postérieure 
de  l'utérus.  Mais  en  général  elle  est  peu  sensible 
sur  la  région  qui  correspond  à  l'attache  du  pla- 
centa. 

y  g  La  mftmbrane  péritonéale  qui  se  trouve  au-devant 
de  la  face  antérieure  du  col  de  l'utérus. 


{f'^oir  le  texte,  pu^e  g4.j 


ce 
s. 
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EXPLICATION  DE  LA  PLANCHE  XIV. 


V utérus  retourné  et  vu  par  sa  Jace  interne  postérieure , 
après  r  accouchement:  le  placenta  était  fixé  adroite 
de  la  face  antérieure . 

a  a  Orifice  interne  de  l'utérus. 

h  h  Plan  de  fibres  concentriques  des  régions  latérales, 
y  J  Ligne  médiane  interne;  disposition  de  ses  fibres. 
c  c  c  Orifice  interne  de  l'utérus. 
d  d  Orifice  externe. 
e    Ligne  médiane  de  la  paroi  postérieure  du  col  qui 
donne  naissance  aux  nombreux  replis  que  l'on 
remarque  à  sa  surface. 
Ces  replis  ne  sont  apparens  que  lorsque  le  col  est 
resté  dans  un  étatde  coUapsus  :  ils  sont  si  minces, 
et  tellement  accollés,  les  uns  sur  les  autres,  que 
le  plus  souvent  on  ne  les  distingué  qu'en  agitant 
la  pièce  dans  une  eau  transparente. 
Si  Ton  plonge  ensuite  la  pièce  dans  une  eau  forte- 
ment saturée  de  sulfate  d'alumine,  les  parois  du 
col  et  ses  orifices  se  resserrent;  alors  tous  ses  re- 
plis disparaissent. 

{Voyez  le  texte,  page  g6.) 


PL.  15. 

l'utérus  dans  l'état  de  plénitude,  et  les  cor- 
dons SUS-PUBIENS  ou  LIGAMENS  RONDS. 


Explication  de  la  Planche  i5. 


A    B    Ligne  médiane  de  l'utérus. 

C    D    Ligne  médiane  du  corps  du  sujet. 

{Voy9z  le  texte,  page  90.) 
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EXPLlCATÏONrDE  LA  PLANCHE  XVI. 


Pendant  les  45  années  que  je  me  suis  livrée  à  la  pra- 
tique des  accouchemens ,  j'ai  rencontré  un  certain 
nombre  d'avortemens  aux,  différentes  époques  de  la 
grossesse.  C'est  surtout  dans  les  produits  des  premières 
semaines  que  j'ai  remarqué  le  plus  de  différence  entre 
ceux  que  l'on  pouvait  considérer  aux  mêmes  termes 
selon  le  calcul  des  femmes  chez  lesquelles  l'accident 
avait  eu  lieu;  en  général,  ces  embryons  étaient  si  peu 
arrêtés  dans  leurs  formes  qu'il  était  très-difficile  de  les 
retracer  par  le  crayon.  Cependant  je  l'ai  essayé  chaque 
fois  que  j'en  ai  trouvé  l'occasion  soit  en  ville,  soit  dans 
les  établissemens  auxquels  j'ai  été  attachée.  Mais  je  n'ai 
pas  hésité  à  faire  le  sacrifice  de  mes  dessins  quand 
j'eus  examiné  et  admiré  ceux  de  l'habile  et  correct  pro- 
fesseur Chazal  dans  les  ouvrages  de  MM.  Velpeau  et 
Breschet.  C'est  à  ces  deux  auteurs  que  j'emprunterai  la 
plupart  des  figures  que  je  place  dans  les  planches  XVI, 
XVII  et  XVIII ,  dont  les  descriptions  suivent. 

Figure  i'®. Coupe  verticale  d'un  utérus  pris  chez  une 
femme  morte  d'une  affection  cérébrale,  maison  de  santé. 
Cette  femme  s'était  mise  dans  le  cas  d'être  enceinte  quel- 
ques jours  avant  son  entrée  dans  l'établissement  où  elle 
succomba  peu  de  jours  après. 

a  a.  Cavité  de  l'utérus  tapissée  d'une  membrane  rouge 
molle,  peu  consistaute  s'étendant  partout,  depuis  rori- 
fice  interne  jusqu'aux  orifices  tubaires  c  c. 

Au  fond,  cette  membrane  se  repliait  en  draperie  A  b 
en  passant  d'un  orifice  tubaire  à  l'autre ,  et  supportait 
une  vésicule  y  du  volume  d'un  gros  pois  transparent, 
à  surface  lisse,  exposée  à  l'air;  et  hérissée  d'une  espèce  de 
velouté  la  pièce  étant  plongée  dans  l'eau. 

Cette  vésicule  ne  contenait  qu'un  fluide  muqueux, 


Suilc  de  l'explicaiion  de  la  planche  xvi. 

grisâtre  qui  ne  laissait  apercevoir  aucune  trace  d'em- 
bryou.  /^oyez  le  texte ,  page  147. 

II  en  fut  de  même  d'un  autre  cas  à  peu  près  de  même 
nature ,  où  nous  trouvâmes  une  disposition  semblable  de 
l'ovule  ainsi  qu'elle  est  repre'sentée  sur  cette  planche  fig, 
4.  Chez  cette  femme  qui  n'avait  jamais  eu  d'enfant,  le 
col  utérin  était  très  allongé  et  ses  replis  internes  très 
écartés  les  uns  des  autres.  Voyez  la  planche  xi  3. 

Figure  2.  Elle  représente  un  œuf  d'environ  cinq  se- 
maines avec  ses  membranes  ouvertes.  Embryon  cj,  ren- 
fermé dans  l'amnios  h  h.  Le  chorion  h  A,  c,  c,  c,  cavité 
du  chorion.  e  e  e  :  membrane  décidua  et  ses  villosités.  d 
cavité  c?e  la  décidua  ouhydroperione  qui  sépare  la  mem- 
brane en  deux  couches  ,  l'une  utérine  e  e,  et  l'autre  épi- 
chorion  derrière  la  membrane  C,  c,  c. 

Figure  3.  OEuf  de  i5  jours,  au  dire  de  celle  qui  l'a 
rendu  à  la  maison  de  santé;  on  ne  pouvait  distinguer 
que  la  tête;  une  ligne  blanche  qui  indiquait  l'origine  du 
ràchis  et  le  cordon  ombilical  dans  kquel  on  pouvait 
remarquer  3  filets  blancs.  Sa  longueur  était  d'environ  0 
lignes;  les  membranes  étaient  très  distinctes. 

Figure  5.  Ce  petit  œuf  fut  recueilli  à  la  maison  de 
santé.  La  fille  qui  l'a  rendu  ne  voulait  point  avouer  s'être 
mise  dans  le  cas  d'être  enceinte.  Ce  produit  fut  examiné 
avec  soin  par  M.  Duméril ,  le  médecin  en  chef  et  par  son 
élève  Fred,  Cuvier,  alors  à  la  maison  de  santé.  Cet 
œuf  était  tout  aussi  complet  qu'on  peut  le  supposer; 
l'embryon  avait  absolument  la  forme  et  le  volume  d'uu 
ascaride  ,  enveloppé  d'une  membrane  ayant  un  autre 
petit  corps  globuleux  adhérent  à  l'extérieur  de  sa  coque. 
Était-ce  l'allantoïde,  la  vésicule  ombilicale?  On  ne 
saurait  le  dire. 

Figure  6.  A  l'intérieur  de  ce  même  œuf  m  m,  examiné 
avec  le  microscope  de  M.  Duméril  on  distinguait  mieux 


SuUe  de  l'eocplicadon  de  la  planche  xvi. 

encore  cette  vésicule.  La  totalité  de  l'amniosetla  vésicule 
e'taient  enfoncées  dans  un  mucus  abondant  qui  se  trou- 
vait situé  entre  le  chorion  et  l'amnios.  La  membrane 
anhiste  très  fine,  très  rouge,  enveloppait  le  tout. 

Figure  7.  Ce  produit  fut  encore  pris  sur  une  femme 
malade  à  la  maison  de  santé.  Le  volume  de  l'œuf  entier 
présentait  celui  de  quatre  mois  de  grossesse.  Il  avait  en- 
viron quatre  pouces  de  diamètre  en  tous  sens;  mm, 
les  membranes  étaient  entières.  Cet  œuf  fut  ouvert 
en  présence  du  professeur  Dugès  qui  se  trouvait  alors  à 
Paris. 

L'embryon  qui  avait  à  peu  près  lo  lignes  de  longueur 
était  ainsi  qu'on  le  voit  représenté. 

fl  le  crâne,  b  b  les  yeux  situés  de  chaque  côté  delà 
tête ,  les  oreilles,  au-dessous,  indiquées  par  deux  points 
blancs  5  le  nez  et  la  mâchoire  supérieure  étaient  absents; 
un  vide  triangulaire  en  occupait  la  place  ;  c  la  langue; 
d  mâchoire  inférieure  ;  y/ portion  du  thorax  ouvert; 
k  poumons  indiqués  par  deux  petits  corps  granulés, 
h  l'estomac;  etc.;  portion  du  thorax  ouvert;  /  in- 
testins supérieurs;  ee  membre  thoraciquej  0  0  membres 
abdominaux  î/ym ,  l'ouraque  ;  n  la  vessie  ;  «7  le  coccix. 
Voyez  le  texte,  pages  148  et  149. 

Figure  8.  Embryon  trouvé  dans  un  œuf  qui  pouvait 
avoir  1 5  jours  au  dire  de  la  femme  qui  l'a  expulsé  au 
milieu  d'un  grand  nombre  de  caillots  de  sang. 

a  le  cœur  ;  b  la  crosse  de  l'aorte  ;  c  d  lignes  pointées 
qui  indiquent  le  rachis ;/',/*,  origine  des  bras;  5r,y, 
origine  des  cuisses. 

Figure  9.  Embryon  de  la  figure  8  vu  par  le  dos. 

Figure  10.  Représente  un  œuf  d'environ  5  semaines 
d'après  le  calcul  de  la  femme  qui  l'a  produit  : 


Suite  (le  l'explicalion  de  la  planche  xvi. 

aa  amnios;  bh  cborion  ;  c  cordon  ombilical ,  vésicule 
ombilicale  ;  ee  chevelu  du  choi'ion  ;  jy  la  ligne  fes- 
tonnée indique  la  décidua  qui  recouvre  chaque  houpe 
du  duvet  comme  on  peut  le  voir  mieux  encore  à  la 
Surface  de  la  figure  i5  dont  une  portion  àela.  décidua 
est  enlevée. 

Figure  1 1 .  OEuf  à  peu  près  du  même  âge  que  le  pré- 
cédent. L'embryon  ayant  plusieurs  dépressions  sur  la 
longueur  du  cordon  ombilical./,  Renflement  du  cordon 
ombilical  contenant  des  corps  vermiformes  qui  semblent 
être  les  intestins. 

Figure  12.  Cette  figure  qui  appartient  à  M.  Velpeau, 
représente  un  œuf  double  composé  de  deux  embryons. 

aa.  Bord  du  chorion  étalé. 

bb.  Bord  du  placenta  dont  les  villosités  sont  dégagés. 
c.  Face  externe  de  l'amnios  d'un  côté ,  un  peu  tiraillé 
pour  le  détacher  de  l'autre  auquel  il  adhère  près  de  la 
vésicule  ombilicale. 

ddd.  Bosselures  fibrineuses  faisant  relief  à  l'intérieur 
du  chorion. 

e.  La  vésicule  ombilicale  d'un  côté  avec  son  pëdiculey 
caché  par  l'amnios  et  communiquant  avec  le  cordon 
ombilical  ^r. 

hli.  Amnios  de  l'autre  fœtus  encore  entier  et  rempli 
de  son  liquide.  *  etj,  Fœtus  de  ce  dernier  côté. 

Cette  pièce  est  représentée  d'une  autre  manière  dans 
une  seconde  figure  avec  le  fœtus  recouvert  de  ses  en- 
veloppes. On  y  voit  la  cloison  formée  par  l'adossement 
des  deux  membranes.  Le  cordon  du  fœtus  gauche  dont 
les  vaisseaux  sont  tout-à-fait  imperméables.  Les  fœtus 
présentent  plusieurs  vices  de  conformation. 

Ainsi  sur  cette  pièce,  on  remarquait  qu'il  n'y  avait 
qu'un  seul  chorion ,  un  seul  placenta ,  deux  amnios  ;  e-t 
qu'il  existait  depuis  long-temps  maladie  du  placenta , 


Suite  de  l'explication  delà  i}lanche^\i. 

du  cordon,  du  fœtus  et  peut-être  aussi  des  ve'sicules 
ombilicales. 

Figure  il).  Représente  un  fœtusd'environ  quatre  mois; 
j'en  ai  examiné  un  certain  nombre,  à  cet  âge  de  la  vie  em- 
bryonnaire. J'ai  sous  les  yeux  un  sujet  semblable  qui  me 
sert  à  vérifier  l'exactitude  delà  description  de  M.  Velpeau. 

aa.  Parois  abdominales  ouvertes  et  relevées. 

h.    Érigne  soutenant  le  cordon  ombilical. 

ce.  Artères  ombilicales. 

d.    Ouraque  se  continuant  avec  la  vessie  J\ 

h.    Intestin  cœcum. 

g.    Appendice  cœcale  très  grosse  et  très  longue, 
m.    Intestin  rectal. 

k.    Intestin  grêle  se  distinguant  déjà  des  autres  in- 
testins par  ses  caractères  extérieurs. 
Le  foie. 

Figure  i4.  Fœtus  âgé  de  9  à  lo  semaines ,  dépourvu 
de  sa  membrane  caduque. 
aa.  Contour  de  l'amnios. 

ij.  Renflement  du  cordon  qui  était  adhérent  à  la 
membrane.  li\  g,  Deux  autres  renflemens  de  l'amnios 
ombilical  remplis  de  fluide  glaireux,  et  que  l'on  a 
désignés  comme  l'allantoïde. 

d.  Autre  renflement  rempli  d'une  matière  presque 
concrète. 

J]  Renflement  dans  lequel  se  rencontre  souvent  une 
portion  des  intestins. 

c.  La  veine  ombilicale  au-dessous  du  foie. 

d.  Portion  stomacale  du  tubedigestif  selon  M.  Velpeau. 

e.  Les  deux  artères  ombilicales. 

kl.  La  portion  descendante  de  l'intestin  ,  l'ouraque 
et  la  vessie. 


Suite  de  l'explication  de  la  planche  xvi. 

Nota.  En  comparant  les  descriptions  de  MM.  Velpeau' 
et  Breschet  ^,  on  voit  que  ces  deux  auteurs  sont  presque 
constamment  en  désaccord  sur  les  observations  qu'ils 
ont  faites  sur  chacune  des  pièces  qu'ils  ont  fait  dessiner 
isolément  ou  en  commun.  Je  né  me  prononcerai  eu 
faveur  d'aucun  de  ces  deux  savants  qui  me  paraissent 
l'un  et  l'autre  de  bonne  foi.  Il  est  si  facile  de  tomber 
dans  l'erreur  sur  un  sujet  qui  présente  tant  de  difficultés. 

Je  n'ai  pris  de  ces  figures  que  celles  qui  étaient  le  plus 
semblables  aux  produits  que  j'avais  observés  moi-même, 
et  dont  j'avais  fait  îe  dessin  comme  je  l'ai  déjà  dit. 

Figure  i5.  OEuf  entier  de  7  ou  8  semaines  encore  en- 
veloppé ,  en  partie,  dé  la  membrane  caduque,  il  re- 
présente la  face  utérine  du  chorion  avec  les  ramuscules 
de  cette  membrane  qui  sont  les  mêmes  que  ceux  du  cor- 
don ombilical  et  se  trouvent  à  l'Intérieur  de  cette  coque 
utérine. 

Cette  disposition  dans  l'œuf  dé  7  à  8  semaine»  de  la 
part  du  chorion,  reste  la  même  jusqu'au  9^  mois;  il  n'y 
a  de  différence  que  celle-ci  :  c'est  que  les  boupes  duve- 
teuses,^vérjtablesraciiie6  de  l'embryon,  sont  plus  épaisses, 
plus  serrées,  plus  empâtées  dans  la  gangue  qui  les 
environne,  et  plus  difficiles  à  disséquer  que  dans  U 
grossesse  à  terme.  C'est  à  cette  époque  de  la  vie  fœtale 
que  les  animaux  et  le§  végétaux  ont  entre  eux  le  plus 
d'analogie. 

Voyez  les  figures  4  ?  5  et  6  de  la  planche  XVIII ,  et  le 
texte,  page  i45  et  suivantes. 

Figure  16.  Membrane  caduque  utérine  des  deux 
premières  semaines  de  la  grossesse. 


»  Embryologie  ou  ovologie  humaine ,  Paris  i833,  ia-fol.  avec  i5  pl, 
'  Études  anatomiques,  phjsiologiques  et  pathologiques  de  l'œuf  dan 
l'espèce  humaine,  Paris,  iSSa,  in-4',  avec  six  planulics. 


Suite  dç  l'explication  de  la  planche  xvL 

Cette  membrane  triangulaire  est  celle  que  nous  avons 
décrite  page  122  sous  les  noms  de  décidua,  caduque, 
épichorion,  etc. 

Elle  correspond  de  toute  part  à  la  cavité  de  l'utérus 
dont  elle  a  conservé  la  forme.  Sa  surface  extérieure  est 
inégale,  lamelleuse;  on  n'y  voit  point  déportions  plus 
saillantes,  comme  nous  l'avons  remarqué  plusieurs  fois. 
Ces  saillies  correspondent  aux  orifices  triangulaires  de 
la  matrice,  c'est-à-dire  à  ceux  des  trompes  et  à  l'orifice 
interne  du  col  utérin. 

Une  membrane  qui  m'a  toujours  paru  de  même  na- 
ture, et  qui  pourrait  bien  être  la  même,  est  celle  que  l'on, 
rencontre  quelquefois  chez  les  femmes  comm.e  chez  les 
filles  nerveuses  ou  hystéiiques  pendant  ou  immédiate- 
ment après  les  règles.  Cette  membrane  que  nous  avons 
signalée  dans  un  autre  ouvrage,  se  renverse  quelquefois 
comme  une  doublure  de  la  matrice  ,  et  rend  la  durée  du 
temps  des  règles  et  le  temps  des  règles  extrêmement 
douloureuse. 

(Voyez  la  lettre  de  M.  Chaussier  sur  la  structure  de 
l'utérus  à  la  suite  du  Traite  des  hemorrhagies ,  traduit  de 
l'anglais  par  M' Boivin.) 


iiXPLICATIOrJ  DE  LA  miNCHEXVlI. 


Figure  unique. 

Elle  représente  un  œuf  de  4  mois.  Cet  œuf  que  nous 
avons  conservé  long-temps  dans  l'alcool,  avait  été  extrait 
avec  soin  de  l'utérus  après  la  mort  de  la  mère;  nous 
avons  fait  les  mêmes  remarques  sur  deux  autres  produits 
que  nous  avons  obtenus  plus  récemment  encore  sur 
des  femmes  enceintes  mortes  du  choléra  à  la  maison  de 
santé. 

Nous  avons  encore  en  ce  moment  un  œuf  d'environ 
trois  mois.  L'embryon  est  sorti  le  premier  enveloppé  de 
l'amnios  rempli  d'un  fluide  roussâlre;  il  s'était  séparé 
du  chorion  au  point  d'insertion  du  cordon;  cependant 
une  certaine  quantité  de  fluide  qui  l'avaitprécédée  aurait 
pu  faire  croire  que  c'était  l'eau  de  l'amnios  qui  s'était 
écoulé  ayant  la  sortie  de  l'embryon.  Celte  membrane 
étant  dans  toute  son  intégrité  ;  ce  fluide  provenait 
donc  d'une  collection  d'eau  qui  s'était  accumulée  entre 
les  lames  delà  décidua  ou  entre  le  chorion  et  l'amnios. 

Un  assez  grand  lambeau  de  la  décidua  était  resté  at- 
taché à  la  face  utérine  du  chorion  ;  il  présentait  par- 
tout ce  tissu  duvéliforme  dont  nous  avons  fait  mention 
dans  le  texte ,  page  i6i.  Ce  lambeau  de  membrane  avait 
environ  deux  pouces  et  demi  de  longueur;  un  pouce  de 
largeur,  et  environ  une  ligne  d'épaisseur  :  cette  mem- 
brane était  double,  et  contenait  entre  ses  deux  lames  un 
fluide  sanguinolent. 

Le  placenta  qui  s'était  présenté  à  l'orifice  a  tardé  quel- 
que Hemps  à  sortir  :  la  sage -femme,  Madame  Ratau  de 
Versailles  qui  nous  a  donné  cette  pièce,  l'a  extraite  avec 
les  doigts  :  c'est  sans  doute  à  cette  manœuvre  que  l'on 
a  dû  l'arrachement  du  reste  de  la  décidua ,  qui ,  ordi- 
nairement et  dans  les  mêmes  circonstances,  se  putréfie 


Suite  de  li$xpUcation  de  la  planche  xyii. 

el  s'exfolie  en  même  temps  que  le  reste  du  tissu  et  cela 
avec  d'autant  plus  de  rapidité  que  le  produit  de  la 
conception  est  plus  petit  et  plus  récent. 

a  a  a.  Lambeau  de  l'utérus  ouvert  en  croix. 

oo.  Face  externe  de  la  membrane  caduque  ntérine 
plus  inégale  et  plus  tomenteuse  parce  que  dans  ce  point 
elle  correspond  aux  ramifications  des  vaisseaux  ombili- 
caux qui  constituent  le  placenta. 

bbhj  mm.  Face  interne,  de  la  dëcidua  plus  lisse 
que  sa  face  externe  :  Membrane  molle  adhérente  à 
l'utéruSjCt  désignée  sous  les  noms  de  déciduade  Hunter  , 
de  Burns ,  la  membrane  de  connexion ,  l'épichorion  de 
Chaussier,  anhiste  de  M.  Velpeau ,  membrane  vue  par 
un  grand  nombre ,  dont  l'existence  est  douteuse  pour 
les  uns,  et  des  plus  évidentes  pour  ceux  qui  ont  pu  la 
voir  et  l'étudier.  (  Voyez  le  texte  ,  page  161.) 

e  c  c.  Membrane  caduque  réfléchie  ou  foetale ,  fendue 
sur  un  point  pour  laisser  voir  le  chorion  en  dd. 

dd.  Chorion  à  travers  lequel  on  voitl'amnios,  le  foetus 
et  le  cordon  ombilical. 

y.  Col  de  l'utérus  ouvert,  y  Orifice  interne  du  col 
de  l'utérus. 

g.  Orifice  externe  du  col  de  l'utérus  s'ouvrant  dans 
le  vagin. 

Cette  figure  empruntée  à  M.  Breschet  se  trouve  pres- 
qu'en  tout  conforme  aux  observations  que  nous  avons 
faites  dans  plusieurs  cas  de  cette  nature. 

{yo/ez  le  texte,  pages  126  el  suir.) 


EXPLICATION  DE  LA  PLANCHE  XVIII. 


Figure  Disposition  des  vaisseaux  dan$  un  fœtut 
à  terme  pour  servir  à  Jaire  comprendre  la  circulation 
du  sang.YojGz  le  texte,  pages  i53  et  157. 

1.1.1.1 .  Le  placenta. 

3.2.2.2.  Portion  de  l'amnios  qui  recouvre  le  placenta. 
—  3,5,3.  Portion  du  chorion  ,  double  sur  cette  partie 
du  placenta. — Les  veines  du  placenta  se  réunis- 
sant en  un  seul  tronc.  —  5,5,5,5.  La  veine  ombilicale. 
— 6, 6, 6. Rameaux  de  la  veine  ombilicale  pénétrant  dans 
le  foyé.  —  7.  La  veine  porte.  —  8,8,8.  Rameaux  de  la 
veine  porte  ou  veines  hépatiques. — Conduit  veineux. 
— 10,1  o.Veine-cave  inférieure.— 1 1 ,11  .Les  veine  rénale, 
c'est-à-dire  veine  qui  se  rend  aurein.  —  i2,i2.Veine  hé- 
patique, c'est-à-dire  qui  se  rend  au  foie. — i3,i  5.  Veine- 
cave  supérieure. — 14. Le  cœur  porté  versle  côté  droit. — ■ 
i5.  Ventricule  droit. — 16. L'artère  pulmonaire,  qui  porte 
le  sang  a  u  poumon. —  1 7  .Le  co  addi  t  artériel. — 1 8  L'artère 
pulmonaire  gauche  coupée. — igjig-  Les  veines  pulmo- 
naires gauches. — 20. L'oreillette  gauche. — 21. Le  ventri- 
cule gauche. — 22, 2 2. L'aorte. —  25. Le  tronc brachio-cé- 
phaliquej  c'est-à-dire  qui  porte  le  sangaubras  et  à  la  tête. 
— 2  3. L'artère  carotide  gauche*,  autre  artère  qui  porte  le 
sangàlatête. — aS  L'artère  sous-clavière  gauche,  quipasse 
sous  la  clavicule .  —  2 6, 2 6 , 2  6 . L'aorte  descendante . — 27 . 
L'artère  cceliaque  coupée.-— 28  L'artère  mésentérique su- 
périeure. — ■  29.  Mésentérique  inférieure. — ■  00.  L'artère 
rénalegauche. — 5i,5  tLes artères cœliaques. — 32,52  Les 
artères  hypogastriques.  — ■  35,33.  Les  artères  fémorales 
(qui  se  rendent  au  fémur).  —  54,34534.  Les  artères  ilia- 
ques se  portant  vers  l'anneau  ombilical.  —  35,55.  Ra- 
meaux de  cette  dernière  se  portant  à  la  vessie.  — '36, 


Suite  de  l'explication  de  la  planche  xvni. 

L'ouraque.  —  5y,o<j,ôy.  Les  artères  ombilicales  se  por- 
tant en  serpentant  au  placenta.  —  58.  Le  foie  renversé. 
—  5g.  La  vésicule  biliaire.  —  40"  Les  reins.  —  A^A^* 
Les  capsules  surénales. 

i^z^rtre  2.  Représente  la  cavité  du  ventricule  droit, 
de  l'oreillette  droite  et  le  trou  de  Botal  :  chez  un  fœtus 
à  terme,  la  partie  du  ventricule  est  enlevée ,  l'oreillette 
droite  est  ouverte  et  ses  parois  tenues  écartées  par  des 
érignes. 

I. Cavité  du  ventricule  droit. — 2j2.Parois  charnues  du 
même  ventricule. — 3. Valvules  Iricuspideset  orifice  auri- 
culo-ventriculaire.  — 4*  Cavité  de  l'oreillette  droite.— 
5.  Veine  cave  ascendante.  —  6.  Son  orifice  dans  l'oreil- 
lette droite. — f  .Veine-cave  descendante. — 8. Son  orifice 
dans  l'oreillette  droite.  —  9.  Trou  de  Botal  qui  perce 
la  cloison  des  oreillettes.  — 10.  Valvule  d'Eustache. 

Figure  5  (du  foetus)  .  Représente  le  cœur,  le  poumon, 
les  vaisseaux  pulmonaires  et  le  canal  artériel  d'un  fœtus 
à  terme. 

N'i.Lecœur. — 2.  Oreillette  droite. — 3.  oreillette  gau- 
che.— 4-^aisseaux  cardiaques. — 5  .Veine-cave  ascendan- 
te.— 6.Veine-cave  descendante. — 7. La  trachée  artère. — 
8. Le  poumon  droit. —  10. Crosse  de  l'aorte. —  1 1 .  Tronc 
brachiocéphalique(qui  porte  le  sang  au  bras  et  à  la  tête). 
— 1 2. Artère  carotide  primitive  gauche. — 13.  Artère  sous 
clavière  gauche. — Artère  pulmonaire. — 15. Division 
de  l'artère  pulmonaire  droite. —  16. Deuxième  division 
de  l'artère  pulmonaire  gauche.  — 17.  Canal  artériel. 

Figure'^.  Placenta  vu  par  sa  face  utérine.  Elle  repré- 
sente les  cotylédons  du  placenta  dépouillés  delà  décidua. 
1  1  î.  Cotylédons. 
222.  Membranes  fœtales. 

3.  Cordon  ombilical  avec  les  orifices  des  trois  vais-» 
seaux  qui  le  composent.  Voir  le  texte,  page  i4ï. 


Suite  de  l'explication  de  la  planche  xrin. 

Figure  5.  Placenta  à  terme  disséqué. 

Celte  pièce  fut  d'abord  injectée  de  mercure;  et  c'est 
ainsi  injectée  qu'elle  fut  mise  en  contact  avec  une  so- 
lution de  sublimé  ;  les  cotylédons  furent  séparés  les  uns 
des  autres  avec  beaucoup  de  soins  :  et  c'est  ainsi  isolés 
qu'ils  furent  grattés  et  comprimés  pour  les  débarrasser 
de  leur  gangues,  et  les  vider  du  mercure  contenu  dans 
les  branches,  les  rameaux  et  les  ramuscules  qui  compo- 
sent .les  houpes  cotylédonées  qui  constituent  le  pla- 
centa ,  qui  composent  les  houpes. 

1  1 .  La  veine  ombilicale. 

a  2.  Les  artères  ombilicales  et  leur  division. 

3  5.  Un  des  cotylédons  disséqués. 

4  4»  Pellicule  mince  qui  représente  une  des  lames  de 
la  décidua  et  sa  disposition  à  l'égard  des  houpes  duve- 
teuses ou  vasculaires  des  vaisseaux  ombilicaux. 

Je  terminerai  ces  explications  par  une  dernière  remarque  : 
c'est  que  j'ai  constamment  trouvé  les  plus  jeunes  embryons  la 
tête  en  bas,  que  les  embryons  plus  avancés  en  âge,  c'est-à-dire 
au-dessus  de  trois  mois,  le  plus  souvent  morts,  présentaient 
également  la  tête  en  bas  ;  ainsi  il  faudra  convenir  avec  M.  Virey, 
que  ni  la  pondération  ni  l'instinct  ne  sont  point  les  causes  dé- 
terminantes absolues  ,  de  la  présentation  de  la  tête  du  foetus  Ters 
l'orifice  de  la  matrice  ;  il  faudra  bien  reconnaître  avec  ce  savant 
qu'il  existe  une  cause  qui  a  sa  source  dans  une  loi  générale 
inconnue  encore  si  tous  les  êtres  y  sont  soumis  ;  quadrupèdes  , 
oiseaux,  poissons  ,  reptiles  ,  insectes,  sont  subordonnés  à  cette 
loi  :  les  petits  présenteul  la  tête  la  première  et  en  avant;  dans  les 
œufs  la  grosse  extrémité  qui  contient  la  tête  s'avance  la  première; 
dans  les  œufs  ou  les  larves  des  autres  animaux  et  insectes ,  le 
même  phénomène  se  présente  :  cette  loi  générale  s'étend  jusque 
sur  les  végétaux,  la  graine  en  végétation  présente  d'abord  sa 
plumule  qui  se  dirige  vers  le  ciel,  les  bourgeons  des  arbres  qui 
sont  considérés  comme  les  petits  qui  sortent  de  la  surface  du 
corps  de  leur  mère,  naissent  également  des  aisselles  des  feuilles 
en  présentant  la  pointe  ou  la  tête  la  première.  Aiasi,  la  cause 
véritable  de-  la  présentation  de  la  tête  du  fœtus  est  encore  à 
trouver.  Contenions-nous  aujourd'hui  de  l'histoire  des  faits  :  les 
déviations  de  l'ordre  naturel  sont  rares  ;  il  laut  les  étudier  et  se 
mettre  en  état  de  corriger  tes  erreurs  avec  le  moins  de  désavan- 
tage possible  pour  la  mère  et  pour  l'enfant. 


PL.  19. 

DIVISION  DE  LA  SURFACE  DE  l'eNFANT  EN  RÉGIONS, 
d'aPRÎÎS  lA  MÉTHODE  DE  M.  BAUDELOCQUE. 


EXI'UGATIOW  »E  LA  PlAHCUE  20. 


Diamètres  de  la  tête. 

^ig.  i.    A    B    Diamètre  occipito -mentonnier,  cinq 
pouces. 

C    D    Diamètre  cervico-frontal,  quatre  pou- 
ces trois  lignes. 
E    F    Diamètre  cervico-bregmatique,  quatre 

pouces  et  demi. 
G    H    Diamètre  spheno-bregmatique,  ou  per- 
pendiculaire ,  trois  pouces  quatre 
lignes. 

^ig.  2.    A    B    Diamètre  pariétal,  trois  pouces  quatre 
lignes. 

C    D    Diamètre  temporal,  trois  pouces  une 
ligne. 

^ig-o.    1    2    Fronto-menlonnier,  trois  pouces  une 
lignes. 

5    4    Trache'o-bregmatique,  Iroispouces  trois 
quarts. 

^.  ah  c  d  Diamètres  obliques  du  sommet,  trois 
pouces  une  ligne. 
0  f    Diamètre  bi-pariétal. 
g  h     Diamètre  occipito-frontal. 

{Foir  le  texte,  pagea  i53  et  suir.) 


4 


PL.  21. 

SITUATION  DU  BOETUS  DANS  l' UTÉRUS. 


Explication  de  la  Planche. 


1 .  La  grosse  extrémité  du  corps  ovoïde. 

2.  La  petite  extrémité. 

(Foj-ezlc  icxle,  page  160  ) 


MÉCANISME  DE  l'ACCOUCHEMENT  NATUREL.    PL.  22.  . 
Prernière position  du  sommet, 
ou  occipito-cotyloïdienne  gauche.  (Premier  temps.) 
Sur  20,5 17  —  X 5,682  de  cette  espèce. 


\ 


La  ligne  A  A  indique  Taxe  de  l'utërus. 

C  D  la  ligne  courbe  que  décrit  l'occiput  ën  s'ap- 

prochant  de  l'arcade  des  pubis. 
E  F  ligne  que  dëcritle  front  en  remontant  vers 
la  symphyse  sacro-iliaque  droite. 
1.  1.  1.  1.  Points  de  contraction  plus  muluplie's  sur 
la  face  dorsale  que  sur  la  face  antérieure 
ou  sternale  du  fœtus.  (  ^.  le  t ,  p.  2 1 8  et  a  1 9) 


PL.  25. 

MÉCANISME  DE  l'aGCOUCMEMENT  NATUREL. 
Première  position  du  sommet. 
(Deuxième  temps.) 


Explication  de  la.  Plakghe. 


B    Axe  de  l'utérus. 

La  tête  est  dans  sa  plus  grande  flexion. 
L'occiput  est  appuyé  sur  la  face  interne  de  la 

branche  sous-pubienne  gauche. 
Tous  les  points  decontractiondel'utérusi.  1. 1. 1, 
a.  2.  a.  viennent  se  réunir  sur  l'occiput  qui  Ta 
passer  sous  Tarcade  des  pubis. 

(  Voyez  le  texte,  pages  aiQetaao.) 


PL.  24. 

MÉCANISME  DE  l'aCCOUCHEMENT  NATUREL, 
Première  position  du  somme/. 
(Troisième  temps.) 


ÉxPLlGATIOîf  DE  LA  P LANGUE. 


Coupe  verticale  du  bassin-,  côte' gauche,  vu  intérieure- 
ment. 

La  tête  a  exécuté  son  mouvement  de  rotation. 

L'axe  de  l'utérus  A  B  agit  maintenant  sur  le  menton. 

Le  sommet  se  trouve  dans  l'axe  du  vagin  C  D. 

J .  La  lèvre  gauche  de  la  vulve. 

2.  Le  pubis  gauche,  au  dessous  duquel  est  Tocciput. 

{Foyez  le  texte,  page  270.) 


PL.  26. 

MÉCANISME  DE  l' ACCOUGHEMENT  NATUREL. 
Première  position  du  sommet. 
(Quatrième  temps.  ) 


Explication  de  la  Plaitchb.' 

L'occiput  d,  le  sommet,  s'engagent  dans  la  vulve. 
Commissure  supérieure  de  la  vulve. 
Commissure  périnéale  de  la  vulve,  vulgairement 
appelée  fourchette. 
2  Le  périnée,  que  la  main  soutient  pour  l'empêcher 
de  se  rompre. 
L'épaule  gauche  du  fœtus*,  B  l'épaule  droite. 

{^P'oycz  pnges  221  cl  232.) 
2»  PARTIE.  ,  5 


MÉCANISME  DE  l'accouchement  NATUREL.  l'L.  28. 
Deuxième  position  du  sommet. 
ou  occîpito-cotylotdiemie  droite.  (  Premier  temps.  ) 
Sur  20617  naissances  36o2  de  celte  espèce. 


A  B  L'axe  de  l'utérus. 

L'occiput  C  est  derrière  la  cavité  cotyloïde' droite  a. 

Tous  les  points  de  contraction  1 .  1 .  i.  1.  2.  2.  2. 
Tiennent  se  réunir  sur  l'occiput  pour  lui  faire  parcourir 
la  paroi  antéro-latérale  droite  du  bassin,  de  C  yers  D. 

Parvenu  sur  la  branche  sous-pubienne  droite  D,  l'oc- 
ciput passe  sous  l'arcade  des  pubis,  et  la  tête  suit  la 
marche  représentée  sur  les  Pl.  24,  26  et  26. 

[yoycz  lo  te  Icilo,  pngc  32^.) 


MÉCANISME  DE  l'aCICOUCUEMENT  NATUREL.    PL.  29. 
PRÉSE»TATION  DU  SOMMET^ 

Dernier  temps  des  4°  ,  5*=  el  Ç)'^' positions. 


Pour  la  position  de  la  têle,  au  commencement  du  tra- 
vail, F oyezles  Planches  71,  72  et  'jZ. 

L'axe  de  l'utérus  A  B  se  dirige  do  devant  en  arrière  sur 
rocciput;  les  efforts  de  la  contraction  le  font  avancer 
sous  les  pubis  1 . 

C  D  Axe  du  détroit  périnéal. 

(^Foyez  le  les  le,  p.  232  et  3740 


PL.  50 

ACCOUCHEMENT  NATUREL. 
PRÉSEKTATION   DES  l'IEDS. 

Première  position» 


Les  talons  sont  siîués  derrière  la  cavité  cotyloïde 
gauche;  les  orteils  regardent  la  symphyse  sacro-iliaque 
droite. 

{Voyez  le  lexle,  page  260.) 


PL.  51. 

ACCOUCHEMENT  NATUREL. 
PRÉSENTATION   DES  PIKDS. 

Deuxièvw  position. 


Les  talons  sont  situes  derrière  la  cavité  cotyloïde 
droite;  les  orteils  regardent  la  symphyse  sacro-iliaque 
gauche. 

{foyez  le  texte,  page  268.) 


PL.  52. 

ACCOUCHEMENT  NATUREL. 
PRÉSENTATION    DES  PIEDS. 

Première  position.  —  (Premier  temps.) 


{Foyez  le  texte,  page  262.) 


{Fo/ez  le  texte,  page  269.) 


PL.  54 

ACCOaCHEMENT  NATUREL. 
PHÉSENTATiOK  DES  PIEDS. 

Vremîèi'e position.  —  (Deuxième  temps.) 


Dirifjer  la  hanche  {^auclîe  .4,  derrière  la  cavil*^  coty- 

itiide  droite  A.  ' 

[f'oyez  Is  texte,  p.ijje  o63.) 


PL.  55. 

ACCOUCHEMENT  NATUREL. 


VRÉSENTATIO>    DKS  PIEDS. 

Seconde  juixt/iori.  —  (Deuxième  temps.) 


Dîrîfîpr  la  lianrhe  droite  derrière  le  ravît*?  rotyloïde 
gaurhf. 

(Fnrf!Z  le  texte,  pngn 


PL.  36. 

ACCOUCHEMENT  NATUREL* 

t 

l'RÉSEOTATION   DES  PIEDS. 

Pretnière position^  — (Troisième  temps.) 


ijjni'  In  hsrwhe  droite  dans  la  courbure  di»  Mcrutn. 
cl  la  hatK'he  gauche  derrière  les  pubis. 

[f'fij-cz  1<:  Icxli;,  p;»g(î  iOÔ.'i 


PL.  37, 

Accouchement  naturel. 

I'KÉSENTA'riO>  DES  FIBU9. 

Deuxième  position.  —  (Troisième  temps.) 


iger  la  hanche  {;auche  dans  la  rourbure  du  sa- 
,  et  la  hauclie  droite  derrière  les  pubis. 

(Foj'cz  le  texte,  pHgc  270.) 


PL  38. 

ACCOUCHEMENT  NATUREL. 
VAËSEKTATIOM   DES  PIED8. 

Première  position,  —  (Quatrième  temps.) 


l)iri{j<'r  le  dos  de  l'cnlaiiL  A  derrière  la  cavité  cotyloïde 
f[aiuhe  A. 

(f'ojc:.  le  Icxie,  page  y.()3.) 


PL.  59 


ACCOUCHEMENT  NATUREL* 


PRÊSENTATIO»  DES  l'IEDS. 

Dtuxièîne  position.  —  (Quatrième  temps.) 


Dirijjpi  le_'do8  A  ({errieie  la  cavité  cotyloide  droite  A 

{yoj'ez  le  texte,  page  270.) 


\ 


1 


PL.  iO. 

ACCOUGllIîMENT  NATUREL, 
PRÉSENTATION   DES  PIEDS. 

Première postfîoT).  —  (Cinquième  temps. \ 


Faire  les  tractions  sur  le  tronc,  en  dirigeant  la  hanche 
de  l'enfant  i  vers  l'aine  droite  de  la  femme  i  ;  puis  al- 
ternativement vers  le  dessous  de  la  cuisse  {gauche  2. 

[l'oyez  le  texlc,  page  ^64  } 


Î^T-  4i. 


aCcouciieimi:nt  naturel. 

PRl^SENTATION  DES  PIEDS. 

Deuxième  ■position.  —  (Cinqui^-inc  (enips.) 


Enga{{or  la  poitrine,  en  portant  alternativement  le 
tronc  de  l'enfant  vers  l'aine  {gauche;  puis  vers  le  dessous 

de  la  cuisse  droite  de  la  femme. 

(f'oj'cs  te  lexie,  pago  ^170.) 


a*  PABTIB. 


Lé 


PL.  42. 

ACCOUCHEMENT  NATUREL, 
PRÉSEMTATIOPf    DES  PIEDS* 

Première  position,  —  (Sixième  temps.) 


Avec  la  main  droite,  ilëgagor  l'épaute  de  l'enfant  qui 
répond  au  sacrum. 

L'occiput ,  bien  situé,  répond  à  la  cavité  cotyloïde 
gauche. 

{f'oyez  le  texte,  pages  264  et 365.) 


PL.  45. 

ACCOUCHEMENT  NATUREL. 
PRÉSEISTATION  DES  PIEDS. 

Deuxième  position.  —  (Sixième  temps.) 


Avec  la  maia  gauche,  diriger  la  première  l'dpaule 
gauche  qui  répond  en  arrière  du  bassin. 

L'occiput,  dans  une  situation  favorable,  répond  à  la 
cavité  cotyloïde  droite. 

(  Ffljez  le  (cxle,  page  271.) 


I 


PL.  44. 

ACCOUCHEMENT  NATUREL. 


PRÉSEHTATIOK  DES  TIEDS. 

Première  position.  —  (Septième  temps.) 


Le  bras  droit  i  <5tant  dégagé^  soutenir  le  tronc  de  l'en- 
fant sur  l'avant-bras  droit  45  diriger  vers  le  dessous 
de  la  cuisse  gauche  de  la  femme  3  -,  avec  la  main  gauche 
5,  dégager  le  bras  gauche  du  fœtus  6  qui  est  situé  der- 
rière les  pubis. 

(  frayez  le  Icxle,  page  265.  ) 


PL.  45. 

ACCOUCHEMENT  NATUREL. 
PRÉSENTATION  DES  PIEDS. 

Deuxième  position^     (Septième  temps.) 


Le  bras  gauche  de  l'enfant  est  dégajjé.  Soutenir  le  tronc 
sur  l'avant-bras  gauche;  avec  plusieurs  doigts  de  la 
main  droite,  abaisser  le  bras  droit  de  l'enfant. 

[f^oj'ez  le  texte,  page  271.) 


I 


\ 


PL.  46. 

ACCOUCHEMENT  NATUREL. 
PRÉSENTATION  DE8  PIEDS. 

Première  position.  —  (Huitième  temps.) 


Mauvaise  situation  de  la  tête.  Glisser  la  main  droite 
entre  le  sacrum  et  le  côté  droit  de  la  tête  •,  embrasser  la  I 
face  avec  la  main  pour  la  ramener  en  arrière. 

{^oj-ez  le  texte,  page  2G6.) 


PL.  47. 


ACCOUCHEMENT  NATUREL. 
PRÉSENTATION  DES  PIEDS. 

Dexixihne position.  —  (Huitième  temps.) 


Mauvaise  situation  de  la  tête.  Glisser  la  main  gauche 
sur  le  côté  gauche  de  la  tête,  jusque  sur  la  face,  que  l'on 
entraîne  dans  la  courbure  du  sacrum. 

{t^oyez  le  Icxlc,  page  271.) 


PL.  48. 

ACCOUCHEMENI  NATUREL. 


SITUATION  DE  LA  TKTE  GOBIMUNE  AUX   l'"",   2*  ET  5'  PO- 
SITIONS DES  PIEDS. 

(Neuvième  temps.) 


Avec  plusieurs  doigts  de  la  main  gauclie ,  attirer  la 
face  et  le  menton  de  derrière  en  avant,  avec  l'extrémité 
des  doigts  de  la  main  droite ,  repousser  l'occiput  de 
dehors  en  dedans,  pour  faire  sortir  la  face  la  première. 

{r'o/ez  le  texte,  page  267.) 


PL.  49. 

ACCOUCHEMENT  NATUREL. 

SITUATION  DE  LA  TÊTE  COMMUNE  AUX   I       2*  ET  3*  PO- 
SITIONS DES  PIEDS. 

(Dixième  temps.) 


La  face  a  franchi  la  vulve  j  le  tronc  do  l'enfant  est 
toujours  supporté  par  l'avant-bras  gauche -,  deux  doigts 
de  la  main  droite,  appliqués  sur  les  épaules  en  forme  de 
crochet,  achèvent  l'extraction  de  la  têteé 

(  Voyez  le  texte,  page  268.^ 


PL.  50. 

ACCOUCHEMENT  NÀTUUEL. 
Troisième  position  des  piedt. 

■-» 


Lorsque  la  partie  que  l'enfant  présente  ne  s'engage 
pas,  on  dirige  les  pieds  et  les  fesses  comme  dans  la  pre- 
mière ou  la  seconde  position  de  ces  extrémite's. 

{Voyez  le  texte ,  page  a8i .) 


PL.  51. 

A.CCOUGliEMENT  NATUliEL, 

Quatrième  position  des  pied$.  —  (Premier  lemps.) 


Diriger  le  tronc  de  l'enfant  comme  dans  la  première 
ou  la  seconde  position  dés  pieds. 

{Foyez  le  texte  ,  page  23î.) 


1»L.  52. 

QUATRIÈME  POSITION  DES  ;  PIEDS. 

(Deuxième  temps.) 


Le  côté  droit  de  l'enfant  rëpond  au  côté  droit  du  bas- 
sin. ChaugtT  la  direction  du  tronc;  faire  remonter  la 
hanche  droite  vers  le  trou  sous-pubien  gauche  de  la  mère. 

(  royez  le  texte ,  page  272.) 


PL.  5S. 

QOATHIÈME  POSITION   DES  PIEDS. 

(Troisième  temps.) 


Le  côte  gauche  du  bassin  vu  intérieurement. 

L'occiput  est  retenu  sur  la  saillie  du  sacrum  ;  le  men- 
ton sur  le  bord  des  pubis. 

Insinuer  la  main  gauche  entre  le  sacrum  et  le  derrière 
du  cou  de  l'enfant;  embrasser  l'occiput;  le  dirijjer à 
droite  du  bassin;  avec  la  même  main,  et  de  la  même 
manière,  embrasser  la  face  qui  serait  à  gauche,  pour  la 
ramener  dans  la  courbure  du  sacrum. 

{l'oyez  le  texte,  |)!»ge  'i-jS.) 


.1 


I 


PL.  54. 

ACCOUCHEMENT  NATURELi 
Première  position  de»  genoux. 


Cette  position  rëpond  à  la  première  des  pieds. 

Accrocher  un  des  genoux  avec  l'index  de  la  main 
droite,  ou  passer  un  lac  dans  le  pli  du  jarret» 
^  Ou  bien  encore,  avec  la  main  gauche,  repousser  les 
genoux  pour  faire  descendre  les  pieds. 

{l'oyez  lu  lexlc,  page  '^76.) 


PL.  55. 

ACCOOCHEMENT  NATUREL. 
Deuxième  position  des  genoux. 


Cette  position  repond  à  la  deuxième  des  pieds. 

Accrocher  un  genou  avec  un  doigt  de  la  main  droite, 
i)u  y  appliquer  un  lac. 

Se  servir  de  la  main  droite  pour  la  rëpulsion  des  ge- 
aoux. 

(f^oyez\e  lexlc,  page  276.) 


PL.  56. 

ACCOUCIlEMimT  NATUREL. 

Troisième  position  des  genoux. 


Cette  position  rëpond  à  la  troisième  des  pieds. 

De  l'une  ou  l'autre  main,  repousser  les  genoux  au-des-  ■ 
sus  du  sacrum,  pour  faire  descendre  les  pieds  derrière  ; 
les  pubis. 

{Foyez  le  texte ,  page  277.) 


ACCOUCHEMENT  NATUREL. 

Quatrième  poiitioii  det  genoux. 


PL.  57. 


Cette  position  répond  à  la  quatrième  des  pieds. 
Repousser  les  genoux  au-dessus  des  pubis  pour  faire 
descendre  les  pieds  dans  la  courbure  du  sacrum. 

{Voirez  le  lexle ,  page  277.) 


I 


PL.  58. 

ACCOUCHEMENT  NATUREL, 
Première  position  desfestet. 


Cette  position  répond  à  la  première  des  pieds. 

Pour  amener  les  extrémités  à  la  vulve,  introduire  la 
main  gauche  à  droite  du  bassin^  repousser  le  siège  sur  la 
fosse  iliaque  gauche,  et  abaisser  les  deux  pieds  à  droite 
et  eu  arrière. 

(Voyez  le  texte ,  page  379  et  suiv.) 


PL.  S9. 

ACCOUCHEMENT  NATUREL. 

Deuxième  position  des  fesses. 


Cette  position  répond  k  la  deuxième  des  pieds. 

Pour  la  répulsion  des  fesses ,  introduire  la  main  droite 
à  gauche  du  bassin  ;  placer  le  siège  sur  la  fosse  iliaque 
droite  i ,  et  abaisser  les  pieds  dans  la  deuxième  position 
de  ces  extrémités. 

[Voyez  le  lexle  ,  page  280.) 


I 


/ 


PL.  60. 


ilCCOOCHEMENT  NATUREL» 
Troisième  position  des  fesset. 


Celte  position  rëpond  à  la  troisième  des  pieds. 

De  la  main  droite  repousser  les  fesses  sur  la  fosse  ilia- 
que droite  i ,  et  amener  les  pieds  dans  la  deuxième  po- 
silion  iht  ces  extrémités. 

(foyez  le  lexle,  page  iSi.) 


ACCOUCHEMENT  NATUREL. 
XhicUrième  position  des  fesses . 


PL.  6i. 


Cette  fposîlion  rëpond  à  la  quatrième  des  pieds. 

iQtroduireJla  main  droite  à  gauche  du  liassinj  repous- 
ser les  fesses  sur  la  fosse  iliaque  droite  i,  et  terminer 
raccouchement  comme  dans  la  deuxième  position  des 
pieds. 

{Voyez  le  lex(o  ,  page  2S2.) 


SiiUp  si  ii 


I 


pi'lii  .-;aO. 
jC  Jo  ^Sc  331. 


Ï»L.  62. 

ACCOUCHEMENT  MANUEL  OU  CONTRE  NATURE. 
Première  posilion  du  sommet.— -{Vremiei  temps.) 


Introduire  la  main  gauche  à  droite  du  bassin;  soule- 
ver la  tête-,  placer  l'occiput  sur  la  fosse  iliaque  gauche. 

{l'oyez  le  texte  ,  page  284  et  3o5.) 


PL.  65. 

ACCOUCHEMENT  '"cONTRE  NATURE. 

Première  position  du  sommet.  —  (Deuxième  temps.)  ! 


Suivre  le  côté  gauche  de  l'enfant  jusqu'au  pied  du 
imême  coté;  l'abaisser  jusque  dans  le  vagin. 

Avec  la  main  droite  incliner  le  Tond  de  l'utérus  vers  la 
1  main  qui  opère. 

{f  oyez.  Ii3  lc.\:c,  pai^'o  3o5.) 


PL.  64. 

ACCOUCHEMENT  CONTRE  NATURE. 

Première posilion  du  sommet. — (Troisième  temps.) 


Appliquer  un  lac  pour  maintenir  le  pied  gauche  ,  qui 
est  dégagé;  réintroduire  la  main  gauche  pour  amener  le 
second  pied. 

{Voyéz  le  texte ,  page  3o6,) 


FL,  es. 

A.CCOUCBEMENT  CONTRE  NATURE. 

première  position  du  sommet. — (Troisième  temps.) 


La  tête  et  les  mains  s'engafjent  en  même  temps  que  les 
pieds. 

Appliquer  un  lac  sur  les  pieds  j  tirer  sur  ce  pied  de  la 
main  gauche  -,  tandis  qu'avec  la  main  droite  on  repousse 
la  tête  et  la  main. 

{F'oyvz  le  texte ,  page  307  et  3o8.) 


I 


I 


2"  PARTIE.  ,Q 


t>L.  66. 

ACCOUCnEMENÏ  CONTRE  rTÀTURK. 
Deuxième  position  du  ^owww/é— (Premier  tempi.) 


Introduire  la  main  droite  à  gauche  du  bassin  j  repous- 
ser la  tête  ;  placer  l'occiput  sur  la  fosse  iliaque  droite» 

[Voyez  le  icxtç,  page  SÔ7,) 


PL.  67. 

ACCOUCHEMENT  CONTRE  NATURE. 

Seconde  position  du  sommet.  — (Deuxième  [temps. ) 


Suivre  le  côté  droit  de  l'enfant  jusqu'au  pied;  l'abais- 
ser  au-devant  de  la  face  sternale  jusque  dans  le  vagin.  — • 
Appliquer  la  main  gauche  sur  le  fond  de  l'utérus,  et  l'in- 
cliner vers  la  maiu  qui  opère. 

[Vojez  le  texte,  page  307.) 


PL.  68. 

ACCOUCHEMENT  CONTBE  NATURE. 

Deuxième  position  du  sommet.  —  (Troisième  temps.) 


Avec  la  main  gauche ,  maintenir  le  pied  dëgagé  ;  réin- 
troduire la  main  droite  pour  abaisser  le  pied  gauche  jus- 
qu'à la  vulve  :  achever  l'extraction  comme  dans  le  cas 
de  première  position  des  pîfeds. 

[Voyez,  le  texte ,  page  3o8.) 


VL.  69. 

AGCOUCaBMEUT  CON'fllE  NATURE. 

Ihuxihné  position  du  sommet. — (Troisième  temps.) 


La  tête  s'engage  avec  les  pieds. 

Avec  la  main  gauche  repousser  la  tête  sur  la  fosse 
Iliaque  droite  j  tandis  que  de  la  main  droite  on  tire  suv 
les  extrëmitësj 

(yoyez  îc  t«x{é  ,-page  007  et  aoS.) 


PL.  70. 

ACCOUCUBMEiNT  COîNTRE  ISATUHE. 

Troisième  position  du  sommei. 


Si  l'on  opère  de  la  main  droite,  repousser  la  tête,  et 
diriger  l'occiput  i  sur  la  fosse  iliaque  droite  i  ;  parcou- 
rir le  côté  droit  de  l'enfant  jusqu'à  la  fesse  2  ;  abaisser 
le  pied  de  ce  côté  ,  comme  dans  la  deuxième  position  du 
«ommet. 

(f^ofez  le  texte,  page5f>8.) 


PL.  71. 

ACCOUCUEiMliM  COM'KE  NATUEE. 

Quatrihne  position  du  sommet.  ^ 
Sur  2o5i7  naissances  109  de  celte  espèce. 


Opérer  de  la  main  droite  j  repo  nsser  le  som 
fosse  iliaque  droite  i;  suivre  le  côlé  droit  de  . 
jusqu'au  pied  que  l'on  abaisse  le  premier,  comi 
la  deuxième  position  du  sommet. 

{  f  'pj^z  le  (Cïlc  j  poge  Sogç 


PL.  72. 

ACCÔUCHKMENT  CONTRE  NATURE. 

Cî/i^u-ième posilion  du  sommet. 
»ur  2o5i7  naissances  7a  de  celte  csinVce. 


delà  main  gauche;  l'introduire  à  droite  du 
lacer  l'occiput  sur  la  fosse  iliaque  fjauche;  sui- 
:é  gauche  de  l'enfant  jusqu'au  pied  2  ,  que  l'on 
imme  dans  la  prcrnit're  position  du  sommet ,  ou 
»€  des  pieds. 

(  Foj'ez  le  U'\tc ,  pa^cs  5 1 0  cl  '  M .) 


PL.  73. 

Sixième  position  dil  iommet. 
Sur  20)5i7  ,  deux  exemples. 


Si  l'oD  opère  de  la  main  droite ,  repousser  le  sommet  j 
)lacer  l'occiput  sur  la  fosse  iliaque  droite  1 5  suivre  le 
i:ôtë  droit  de  l'enfant  jusqu'au  pied  aj  l'engager  comme 
lans  la  deuxième  position  du  sommet ,  ou  la  première 
Iles  pieds. 

{Voyez  le  texte ,  page  3lo.) 


PL.  74. 

POSITION  INTERMÉDIAIRE  DU  SOMMET, 

OU  occipilo-iliaque  gauche.\ 


De  la  main  gauclie  repousser  le  front  vers  le  haut  de 
la  symphyse  sacro-iliaque  droite ,  pour  faire  descendre 
2t  avancer  Tocciput  derrière  le  trou  sous-pubien  gauche. 

Pour  la  version  par  les  pieds,  le  procédé  opératoire 
«8t  le  même  que  pour  la  première  position  du  sommet. 

{f'ojez  le  texte  ,  page  3i  i.) 
2*  PAnTIK.  11 


PL.  75* 

ac!couchemeNt  contre  nature. 
Première  ■position  de  laface^  ou  mento-saerale. 
(Impossible  de  la  part  d'un  fœtus  à  terme.) 


Vue  intérieure  du  côté  gauche  du  batgin. 

Repousser  le  menton  au-dessus  du  sacrum,  pourra-» 
mener  le  sommet  au  centre  de  la  cavité  pelvienne; 

Ou  placer  la  face  sur  la  fosse  iliaque  droite  -,  suivre  le 
côté  droit  de  l'enfant  jusqu'au  pied  droit  i ,  comme  dans 
la  deuxième  position  du  sommet. 

{Voyez  le  texte  ,  page  5 12.) 


PL.  76. 

ACCOUCHEMENT  COiNTRE  NATURE. 

Deuxième  position  de  la/a  cc ,  ou  mento-pubienne. 
(Position^illusoire.) 


Le'hassiii  ,  vu  à  V extérieur  du  côté  droit. 

De  l'une  ou  de.  l'autre  main,  accrocher  l'occiput  pour 
ill'entraîner  au  centre  du  bassin. 

Si  l'on  opère  de  la  main  gauche  pour  faire  la  version 
(de  l'enfant ,  repousser  la  face  sur  la  fosse  iliaque  gauche  ;  j 
iparcourir  la  face  costale  gauche  jusqu'au  pied  i 
(comme  dans  la  première  position  du  sommet. 

[yofcz  le  texte,  page3i40 


1 


î 

I 


PL.  77. 

ACCOUCHEMENT  CONTRE  NATURE^ 

Troisième  position  delafac^^  ou  nieato-iliaque  droite. 


Pour  la  version ,  opérer  de  la  main  gauche  ;  repousser 
le  front  sur  la  fosse  iliaque  gauche  -,  abaisser  le  pied  gau- 
che le  premier,  comme  dans  le  cas  de  la  première  posi- 
tion du  sommet. 

(Voyez  le  texte,  pages  5i5  el  5i  7.) 


PL.  78. 

CEBWIER  TEMPS  DE  l'aCCOUCHEMENT  NATUREL. 

Pes  troisième  et  quatrième  posilions  de  la  face. 


^       .  .. 

Coupe  verticale  dît  bassin ,  vu  îtitérieurement,  du  c6t« 

(jauche. 

D  C  Taxe  de  l'utërus. 

La  tête  se  trouye  située  ainsi ,  après  qu'elle  a  exécuté 
son  mouvement  de  rotation,  dans  l'accouchement  na- 
turel des  positions  transversales  de  la  face. — Le  sommet 
est  dans  la  courbure  du  sacrum  ;  le  menton  sous  l'arcade 
des  pubis. 

La  ligne  pointée  B  indique  la  direction  que  prennent 
en  sortant  de  la  vulve  le  menton  ,  la  face  et  le  sommet. 
L'occiput  A  qui  sort  le  dernier  se  porte  en  arrière. 

[Voyez  le  texte,  page  Sjg  et  siiiv.) 


PL.  79* 

QUATRIÈME   rOSlTlOA   Ut  LA  FACE, 

OU  nienlo  iliiuiUL'  »:m(;he. 


Opérer  de  la  main  droite  ;  repousser  la  face  sur  la 
fosse  iliaque  droite-,  parcourir  le  côté  droit  de  l'enfant 
jusqu'au  pied-,  l'abaisser  comme  dans  la  deuxième  posi- 
tion du  sommet ,  ou  la  première  des  pieds. 

(^l'oyez  le  lexlc,  page  .3 19.) 


PL.  80. 

ACCOUCHEMlîîST  CONTRF.  NATURE. 

Première  'position  du  devant  du  cou  ou  du  devant  de 

la  poitrine. 

(Position  imaffinaire.) 


Le  bassin  vu  à  l'cxtériew\  âù  côté  gauche. 

On  opérerait  de  l'inie  ou  de  l'autre  main. 

{f^oyez  le  texte  ,  page  3ao.) 


PL.  Si 

'    ACCOUCHEiMENT  CONTRE  NATUE^E. 

Deuxième  position  du  devant  de  la  poitrine. 
(■Position  imaf^inairo.) 


Côté  gauche  du  bassin ,  vu  deprofil,  à  fextéHeur, 

On  opëlrerait  ëf[alemenl  de  l'une  ou  l'autre  main. 

(To^ es  le  texte,  pagn^îo.) 


I 


PL.  &2. 

ACCOUCHEMlîiNX  CONTRE  NATURE, 

Troisième  position  du  devant  de  la  poitrine. 
(N'a  point  lieu  chez  le  fœtus  à  terme.) 


|4;  Introduire  la  main  gauclie  à  droite  du  bassin  j  abais*' 
ser  le  pied  gauche  le  premier. 

[Voyez  le  texte ,  page  32».) 


Introduire  la  main  droite  à  f;auche  du  bassin ,  pour 
saisir  et  amener  d'abord  le  pied  droit; 

{y oyez  le  texte  ,  page  3ai .) 


ACCOUCHEMENT  CONTRE  NATURE. 
Première  position  du  ventre, 
(Pas  un  seul  exemple,  sur  ao ,  617  naissances.) 


Cot»  gauche  du  batsin ,  vu  de  profil,  à  l'extérieur. 

On  opère  de  l'une  ou  l'autre  main. 

{Voyez,  le  texte ,  page  ôai.) 


ACCOUCHEMENT  CONÏKE  NATURE. 

Deuxième  position  du  devant  des  cuisses. 
(Pas  un  seul  exempte  sur  20 ,  S 17.) 


On'"opère  de  l'une  ou  l'autre  main. 


I 

I  ' 


il 


I 


PL.  86. 

ACCOUCHEMENT  CONTRE  NATURE. 

Troisième  p  osiiion  du  ventre , 
ou  du  devant  des\cuisses. 

(Pas  un  à  terme  sur  ao ,  517.) 


Opérer  de  la  main  gauche  pour  amener  le  pied  gauche 
qui  est  en  arrière  et  à  droite  de  l'utérus. 

[Voyez  le  texte,  page  02 1,) 


PL.  87. 

ACCOUCHEMENT  CONTBE  NATURE. 

Quairième  position  du  ventre , 
ou  du  devant  des  cuisses, 

(Pas  un  à  terme  sur  ao,  5 17.) 


On  opère  de  la  main  droite,  pour  amener  le  genou  ou 
le  pied  droit  qui  est  à  gauclie  et  en  arrière  de  l'utérus. 

[Vojez  le  texte  ,  page  522.) 


PL.  58. 

ACCOUCHEMENT  CONTRE  NATURE» 
Première  position  de  V occiput, 
(Ne  s'est  jamais  présentée.) 


Le  bassin  ,  vu  à  l'extérieur,  du  coté  droit. 

Introduire  la  main  droite  jusqu'au-dessus  de  la  saillie 
du  sacrum,  pour  accrocher  le  front  et  diriger  l'occiput 
derrière  le  trou  sous-pubien  gauche  5 
-  Ou,  de  la  main  droite,  porter  le  sommet  sur  la  fosse 
iliaque  droite ,  et  amener  le  pied  droit  de  l'enfant. 

{Fo/es  le  texte ,  page  322.) 


PL.  89. 

ACCOUCHEMENT  CONTRE  NATURE. 

Deuxième  position  de  V  occiput. 
(Ne  s'est  jamais  présentée.) 


Opérer  de  la  main  droite  •,  repousser  l'occiput  i  sur 
la  fosse  iliaque  droite  a ,  et  amener  le  pied  droit  le  pre- 
mier. 

{Voyez  le  texte ,  p»ge  SaS.) 


î*  PARTI*.  ji 


PL.  90, 

ACCOUCHEMENT  'cONTRE  ANTURE. 
Troisième  position  de  l'oectput. 


Introduire  la  niaia  gauche  à  droite  du  bassin  j  accro- 
cher le  front  et  le  diriger  en  arrière ,  pour  ramener  l'oc- 
ciput derrière  le  trou  sous-pubien  droit; 

Ou  placer  l'occiput  sur  la  fosse  iliaque  droite ,  et  aller 
chercher  le  pied  droit  de  l'enfant. 

{Fojez  le  texte  ,  page  3s3.) 


PL  94. 

ACCOUCHEMENT  CONTaK  NATURE. 

Quatrième  position  de  l'occiput. 


Introduire  la  main  gauche  à  droite  du  bassin;  entraî»* 
ner  le  front;  le  diriger  derrière  le  trou  sous-pubien 
gauche; 

Ou  placer  l'occiput  sur  la  fosse  iliaque  gauche,  pour 
aller  chercher  et  abaisser  le  pied  gauche  de  l'enfant. 

{Voyez  le  texte  ,  page  324.) 


.0.  :j  C'.';.;i\V'/\ 


.  0 


PL.  92. 

ACCOUCHEMENT  CONTKE  NATURE. 

Première  position  du  cervix  ou  derrVere  du  cou. 
(Impossible.) 


Opérer  de  Tune  ou  l'autre  main. 

Si  c'est  avec  la  droite,  repousser  les  épaules  vers  la 
fosse  iliaque  droite  2  ;  suivre  le  côté  droit  de  l'enfaut, 
pour  saisir  et  engager  le  pied  de  cefcôté. 

(/^q/M  le^lexle  ,  page  525.) 


PL.  93. 

ACCOUCHEMEMT  CONTBE  NATURE. 

Deuxième  position  du  cervix  ou  derrière  du  cou. 
(Ne  s'est  jamais  présentée.) 


Si  l'on  opère  de  la  main  droite,  l'introduire  du  côté 
gauche  du  bassin  2  5  repousser  la  tête  sur  la  fosse  iliaque 
droite,  et  amener  le  pied  droit  3  le  premier. 

{yojez  le  texte  ,  page  7yi6.) 


PL.  94. 

accocchement  contre  nature. 
Troisième  position  du  cervix  ou  derrière  du  coui 


Opérer  de  ]a  main  droite;  porter  l'occiput  sur  la  fosse 
iliaque  droite  2;  se  saisir  du  pied  droit  de  l'enfant,  que 
l'on  abaisse  comme  dans  la  deuxième  position  du  som- 
met ou  la  première  des  pieds. 

{Voye:^  le  texte  ,  page  Saô.) 


PL.  95. 

ACCOUCHEMENT  CONTRE  NATURE. 

Quatrième  position  du  cervix  ou  derrière  du  eou. 


Opërer  de  la  main  gauche-,  repousser  l'occiput  sur  la 
fosse  iliaque  gauche  i  ;  abaisser  le  pied  gauche  le  pre- 
mier, comme  dans  la  seconde  position  de  ces  extrémités. 

[yoyez  le  lexle,  page  327.) 


PL,  96. 

ACCOUCHEMENT  CONTRE  NATURE. 

Première  position  du  dos. 
(  Impossible  à  terme.  ) 


Opérer  de  l'une  ou  l'autre  main  :  si  c'est  de  la  droite 
repousser  les  lombes  de  l'enfant  à  gauche  j  accrocher  le 
genou  droit  le  premier. 

{yoyez  le  texte,  page  327.) 


PL.  97. 

ACCOUCHEMENT  CONTRE  NATURE. 
Deuxième  position  du  dos. 
(Impossible  à  terme.  ) 


Opërer  de  l'une  ou  l'autre  main  :  si  on  pre'fère  la  droite; 
'incliner  le  fond  de  l'ulérus  à  gauche,  pour  rapprocher 
lie  genou  gauche  de  l'enfant  vers  la  main  qui  doit  s'en 
I  saisir. 

(Foyez  le  texte ,  page  327.) 


I 


03  a  nosJ 


r 


a*  PAHTIK. 


PL.  98. 

ACCOUCHEMEKT  CONTRE  NA.TURE. 

^      Troisième  position  du  dos. 
(IPossible  avant  terme.  ) 


Opërerde  la  maiD|  droite  5  la  glisser  au  dessous  du 
tronc  de  l'enfant 5  diriger  le  dos  au-dessus  et  en  travers 
des  pubis,  et  amener  le  pied  droit  le  premier. 

(Fo/e:;  le  texte,  page  337.) 


Pt.  99. 

1CC0UCHE>1ENT  CONTRE  NATURE. 

Quatrième  position  du  dos. 
(  Po  ssible  avant  lerme.  ) 


Opërer  de  la  main  gauche,  soulever  le  tronc  pour 
placer  le  dos  de  l'enfant  au-dessus  des  pubis ,  faire  des- 
cendre le  pied  gauche  le  premier  au  devant  du  sacrum 
ûe  la  mère. 

{yoyez  le  texte, page  327.) 


ACCOUCHEMENT  CONTRE  JNATURK. 

Troisième  position  des  lombes. 


Introduire  la  main  gauche  ;  repousser  les  fesses  k 
{gauche,  et  aller  prendre  le  pied  gauche,  qui  est  à  droite 
♦et  en  arrière  de  l'utërus. 

{Fojez  le  lexte,  page  328.) 

Nota.  Cette  figtjre  a  été  dessiuée  par  moi  d'api  è  t  mfure  snr  le  cada- 
«Tre  d'une  fcrarae  enceinte  de  hnit  mois,  irorte  d'une phlhisie  laryngienne. 

l'ouverture  de  l'utérus  on  trouva  le  fcelus,  mort  depuis  quelques 
fionrs,  dans  cette  attitude  qui  constitue  la  troiiième  positiou  des  lutnbe.s. 


4' 


PL.  101. 

ACCOUCHEMEÎST  CONTRE  NATURE. 
Première  position  du  côté  droit  de  la  té  te. 
(Un  seul  exemple  de  cette  position  sur  20,517.) 


Ope'rer  de  Ta  maîn  droite;  repousser  l'occiput  sur  la 
fosse  iliaque  droite  i,  et  amener  le  pied  droit  le  premier. 

(^f^oyez  le  texte ,  page  329.) 


PL.  102, 

ACCOUCIIEMKNT  CO?<TRE  NATURE. 
Première  position  du  côté  gauche  de  la  tête. 
(Aussi  rare  que  la  précédente.) 


Opérer  de  la  main  gauche,  repousser  l'occiput  i  sur 
la  fosse  iliaque  gauche  i,  et  abaisser  le  pied  gauche  le 
premier.' 

{Vojez  le  texte,  page  33o.) 


m- 


Mu,  105, 

ACCOUCHEMENT  CONTRE  NATURE. 
Deuxième  position  du  côté  droit  de  la  tête» 
^Pas  un  seul  exemple.) 


Le  hassm  ru  à  ^extérieur,  du  eôte  droit, 

Opërer  de  la  main  gauche^  repousser  l'occiput  sur  la 
fosse  iliaque  gauche  l  ;  abaisser  et  amener  à  la  vulve  le 
pied  gauche. 

(^Voyez  le  texte,  page  295.) 


PL.  i04. 

ACCOUCURMENT  CONTRE  WATUIIK. 

Deuxième  position  du  co/e  gauche  de  la  tête. 
("Pas  UD  seul  cas.) 


Le  hatsin  vu  à  fexte'rîeîir,  du  eôte  gauche. 

Opérer  de  la  main  droite  -,  placer  l'occiput  sur  la  fose 
iliaque  droite  i  -,  amener  le  pied  droit  le  premier. 

{yojea  le  lexle  -  page  2g5.) 


PL  i05, 

ACGOUGll  KMi:i\T   CONTliE  NATURE, 

Troùsieme  jitwtian  du  côte  droit  de  la  tête. 


Introduire;  la  main  droite  à  gauche  du  bassin  5  placer 
l'occiput  I  sur  la  fosse  iliaque  droite  i,  et  amener  d'a- 
bord le  pied  droit. 

{rayez  le  texte ,  page  33i.) 


1>L.  ^06. 

ACCOUCHEMENT  CONTRE  NATURE. 

Troisième  ■position  du  côté  gauche  de  la  tête. 


I^Opérer  de  la  main  droite;  placer  la  tête  sur  la  fosse 
i iliaque  droite,  et  amener  le  pied  droit  le  premier. 

{Vojez  le  texte ,  page  333.) 
2*  PABTIE.  l5 


) 


r 


I 

; 


I 


PL.  107. 

ACCOUCHEMENT  CONTRE  NATURE. 

Quatrième. 'position  du  côté  droit  de  la  tête. 


Opérer  de  la  main  gatiche,  placer  l'occiput  i  sur 
fosse  iliaque  gauche  i,  et  se  saisir  du  pied  gauche. 

(Voyez  le  texte ,  page  354.) 


PL.  -108. 

ACCOUCHEMENT  CONTRE  NATURE. 

Quatrième  position  du  côté  gauche  de  la  tète. 


Opërer  de  la  main  gauche;  diriger  l'occiput  i  sur  la 
ïsse  iliaque  gauche  i;  suivre  le  côté  gauche  de  l'enfant 
ssqu'au  pied  du  même  côté,  pour  l'abaisser  dans  la 
euxièrae  position  des  pieds. 

{yoyez  le  texte,  page  53/;,) 


/ 


PL.  109, 

ACCOUCHEMENT  CONTRE  NATURE. 

Première  position  de  l'épaule  ou  du  hras  droit. 
(Pas  un  seul  cas  de  foetus  à  terme.) 


f  Côté  gauche  du  bassin,  vu  extérieurement. 

Opérer  de  la  main  droite  ;  l'introduire  à  gauche  du 
bassin  ;  amener  le  pied  droit  le  premier. 

[Foyez  le  texte ,  page  34°. ) 


Pl.  MO, 

ACCOUCHEMENT  CONTRE  NATURE. 
Première  position  de  l'epaule  gauche. 
(Pas  un  seul  cas  de  fœtus  à  terme.) 


Cote'  droit  du  bassin,  vu  à  V extérieur. 

Introduire  la  main  gauche  à  droite  du  bassin,  pour 
s'emparer  du  pied  gauche. 

{Voyez  le  lexle ,  page  34o.) 


PL.  m. 

ACCOUCHEMENT  CONTRE  NATUBE. 

Deuxième  position  de  l'épaule  droite. 
Le  bassin  vu  à  V extérieur,  du  côté  gauche. 


Incliner  le  fond  de  l'utérus  à  [droite  ;  introduire  la 
main  gauche  à  droite  du  bassin  et  de  l'utërus,  pour  se 
saisir  du  pied  droit,  que  l'on  fait  descendre  le  premier. 

(Voyez  le  lexle  ,  page  34o.) 


PL.  112. 

ACCOUCHEMENT  CONTRE  NA.TURE. 

Deuxïème  position  de  Fépaule  gauche. 


Le  bassin  vu  de  coté,  à  droite. 

Introduire  la  main  droite  à  gauche  du  bassin;  suivre 
le  côté  gauche  de  l'enfant  jusqu'au  pied  de  ce  côté ,  que 
l'on  entraîne  dans  le  vagin. 

[Voyez  le  texte,  page  34 1-) 


I 


I 

I 


I 


PL.  H  3. 

ACCOUCHEMENT  CONTRE  NATURE. 

Troisième  position  de  l'épaule  droite, 
(19  fois  en  79  présentations  sur  28,617  enfans.) 


Opérer  de  la  main  droite  ;  repousser  l'épaule  au-des- 
sus des  pubis;  suivre  le  côté  droit  de  l'enfant  jusqu'au 
pied,  l'engager  entre  la  poitrine  de  l'enfant  et  le  sacrum 
de  la  mère. 

{Voyez  le  texte  ,  page  342  et  la  page  35o,  ligne  lO»,  où  l'on 
attribue  la  présentation  de  l'épaule  aux  contraciions  opiniâtres 
et  incessantes  de  rulérus  ,  au  lieu  du  mot  caressantes  ,  qui  est 
une  faute  typographique.) 


PL.  114. 

ACCOUCHEMENT  CONTRE  NATURE. 
Troisième  position  de  l'épaule  gauche. 
(i5  fois  en  79  présentations  sur  20,6x7  enfans.) 


Introduire  la  main  gauche  à  droite  et  en  devant  du 
bassin  ;  suivre  le  côté  gauche  de  l'enfant  jusqu'au  pied, 
que  l'on  engage  entre  sa  poitrine  et  les  pubis  de  la  mère. 

{Voyez  le  texte,  pages  345  et  siiiv.^ 

2*  PARTIE.  16 


PL.  115. 

ACCOUCHEMENT  CONTRE  NATURE. 

Quatrième  position  dell'epaule  droite. 

(27  fois  en  79  présentations  de  l'ëpaule,  sur 
ao,5i7  enfans.) 


Introduire  la  main  droite  à  gauche  et  en  devant  dui 
bassin  ;  amener  le  pied  droit;  l'engager  entre  le  devant! 
de  la  poitrine  de  l'enfant  et  les  pubis  de  la  mère. 

[f^oyez  le  texte,  pages  546  et  suivaules  ,  ainsi  que  les  tables: 
synoptiques  de  ces  présental  ions.) 


PL.  116. 

ACCOUCHEMENT  CONTBE  NATURE. 

Quatrième  position  de  l'épaule  gauche. 
(20  fois  en  79  présentations  sur  î20,5i7  enfens.) 


introduire  la  main  gauche  au-dessous  de  l'épaule j 
£3  repousser  au-dessus  desjpubis;  parcourir  le  côté  gau- 
bhe  de  l'enfant  jusqu'au  pied;  l'abaisser  et  l'engager 
entre  le  devant  de  la  poitrine  de  l'enfant  et  le  sacrum  de 
la  mère. 

{yoycz  le  texte  ,  pages  346  cl  suiv,) 


I 


/ 


PL. -117. 

ACCOUCHEMEÎST  CONTRE  NATURE. 
Troisième  pçsition  du  coté  droit. 
(Pas  un  exemple  d'enfant  à  terme.) 


Introduire  la  main  droite  au-dessous  du  tronc  de 
l'enfant",  le  repousser  au-dessus  des  pubis*,  suivre  la  han- 
che droite  jusqu'au  pied  i ,  que  l'on  fait  passer  entre  le 
ventre  de  l'enfant  et  le  sacrum  de  la  mère. 

a 

{Voyez  le  Icxlc,  pages  555  el  557.) 


PL.  118. 

ACCOUCHEMENT  CONTRE  NATURE. 
Troisième  position  du  côté  giiuche. 
(Pas  un  exemple  d'enfant  à  terme.) 


Introduire  la  main  gauche  à  droite  du  bassin  et  de 
l'ute'rus;  accrocher  le  genou  droit  de  l'enfant  i,  puis 
ensuite  le  genou  gauche. 

{f'^ojcz  le  texte ,  pages  355  cl  33().) 


PL.  119. 

ACCOUCHEMENT  CONTRE  NATURE* 

Première  position  de  la  hanche  droite, 
(Pas  un  exemple  de  ce  cas.) 


Côté  (fauche  du  hassin  ,  viiSntérieuremenf, 

Les  pieds  de  l'enfant  étant  à  gauche  du  bassin ,  intro- 
duire la  main  droite  de  ce  côté  pour  saisir  les  deux  pieds, 
et  les  amener  à  la  vulve. 

{rojez  le  texte  ,  page  338.) 


PL.  120. 

ACCOUCHEMENT  CONTRE  NATURE. 

Première  position  de  la  hanche  fjauche. 
(Pas  un  exemple  de  ce  cas.) 


Côté  (fauche  du  bassin ,  vu  intérieure  ment. 

Les  pieds  étant  situe's  à  droite  du  bassin,  on  introduit 
la  main  gauche  de  ce  côté  ,  pour  amener  l'une  ou  ces 
deux  extrémités  à  la  vulve. 

{Voyez  le  texte,  page  338.) 


5 


PL.  121. 

ACCOUCHEMENT  CONTRE  NATURE. 

Deuxième  fwsilion  de  la  hanche  droite. 


Le  basxîn ,  vu  intJrietiremeni  du  côté  gauche. 

Les  pieds  sont  à  droite  du  bassin  ;  introduire  de  ce 
côté  la  main  gauche ,  pour  amener  l'un  ou  les  deux  pieds. 

(Fojcs  le  texte  ,page  53g.) 


PL.  122. 

' ACCOUCHEMENT  CONTRE  NATURE. 

Detixième position  de  la  hanche  gauche . 


Le  bassin ,  vu  intérieurement  du  côté  gauche. 

Les  pieds  sont  à  gauche  du  bassin  introduire  la  main 
droite  de  ce  côté  pour  amener  les  pieds. 

[Voyez  le  texte  ,  page  539.) 
âVPARTIJI.  17 
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PL.  125. 

ACCOUCHEMENT  CONTRE  NATURE. 
Troisième  position  de  la  hanche  droite. 


Les  pieds  soul  eu  arrière  et  à  droite  ;  introduire  1 
main  droite  dans  celte  direction  pour  abaisser  les  deu 
pieds ,  et  les  engager  dans  la  vulve. 

{Voyez  le  texte,  page  358.) 


PL.  124; 

ACCOUCHEMENT  CONTllE  NATURE. 

Troisième  position  de  la  hanche  gauche. 


Introduire  la  main  gauche  à  droite  et  en  devant  du 
bassin,  pour  s'emparer  des  pieds  qui  sont  situas  de  ce 
côté,  et  les  faire  descendre  derrière  les  pubis  de  la  mère. 

[Voyez  le  texie ,  page  338.) 


i 


fi 


r 


I 
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PL.  125. 

ACCOUCHEMENT  CONTRE  NATURE. 

Quatrième  position  de  la  hanche  droite. 


Ici  les  pieds  sont  à  gauche  et  en  devant  du  bassin  ;  ii 
trodaire  la  main  droite  dans  celte  direction  ,  pour  abai 
ser  ces  extrémite's. 

{f^'oyez  le  texte,  page  338i) 


PL.  126. 

ACCOUCHEMENT  CONTRE  NATURE. 

Quatrième  position  de  la  hanche  gauche. 


Introduire  la  main  gauche  en  arrière  et  à  gauche  du 
bassin ,  où  sont  situés  les  pieds ,  et  les  amener  à  la  vulve. 

(f^oyez  le  texte,  page  SSq.) 


PL.  127. 

ENFÀN^  JC3iMEArjX. 


X^oyez  le  <€xle,  pages  55g  et  suiv.) 


KîfFANS  JUMEAUX 


PL.  128. 


(^yoyez  le  texte ,  page  36o  et  36i.) 


PL.  129. 

ENFANS  JUMEAUX. 


(Tqyez  le  texte,  pnge  362.) 


Il 


Pl.  151. 

ACCOUCHEMENT  LABORIEUX. 
APPLICATION  DE  FORCEPS. 

;Sur  ao,557  accouchemens,  96  applications  de  forcep», 
80  dans  cette  situation  de  la  tête.) 


Le  bassin ,  vu  intérieurement  du  côté  gauche. 
IL'occiput  est  sous  l'arcade  des  pubis. 
[Introduire  la  branche  à  pivot  à  gauche  et  en  arrière 
bassin;  la  branche  à  mortaise  à  droite  et  en  arrière. 
ILa  jonction  des  branches  faite,  le  pivot  regarde  les 
bis  :  tirer  sur  le  manche  de  bas  en  haut. 

{Voyez  le  texte,  pages  264,  372  el  snir.) 


I 


I 


PL.  152. 

APPLICATION  DU  FOllCEPS. 

JJ occiput  à  gauche  et  en  devant. 


Introduire  la  branche  à  pivot  à  gauche  et  en  arrière  j 
la  branche  à  mortaise  obliquement,  à  droite  et  en  devant. 
La  jonction  des  branches  se  fait  au-devant  de  l'ai 
gauche  de  la  femme. 

Diriger  le  manche  de  gauche  en  devant,  pour  ramener 
l'occiput  sous  l'arcade  des  pubis,  comme  sur  la  /*/.  i3i. 

^  {Foyez  le  lexlc ,  page  535.) 


PL.  135. 

APPLICATION  DU  FORCEPS. 

La  front  à  (/aucJie  et  en  devant. 


L'application  de  forceps  estla  même  que  la  précédente 
Planche  i52. 

(yojez  le  texte  ,  page  SyG.) 


PL.  154. 

APPLICATION  DO  FOllCEPS. 

Voocipul  à  droite  et  en  devant. 


La  branche  à  niorlaise  s'inlioduit  la  première,  à  droite 
et  en  arrière  du. bassin. 

La  branche  à  pivot  s'introduit  à  gauche  et  en  devant. 

La  jonction  de  l'instrument  se  fait  en  devant  de  l'aine 
droite  de  la  mère. 

On  dirige  le  manche  de  droite  en  devant,  pour  rame- 
ner l'occiput  sous  l'arcade  des  pubis. 

L'application  est  la  même  dans  le  cas  de  la  positiou 
fronlo-cotyloïdienne  droite. 

{Voyez  le  texte,  page  377.) 


i'L.  156. 


APPLICATION  DU  VORCEPS. 

Position  ocoipito-puhienne. 


Introduire  la  branche  à  pivot  à  gauche  et  en  arrière  j 
la  branche  à  mortaise  à  droite  et  en  devant. 
La  Jonction  se  fait  au  devant  des  pubis. 

{y oyez,  le  lexlc  ,  page  Byg.) 


APPLICATION  DU  FORCEPS. 
Position  Jronto-piihiennel, 


PL.  136. 


La  branclje  à  pivot  s'introduit  à  gauche  du  bassin. 
La  branche  à  mortaise  s'introduit  à  droite. 
La  jonction  s'en  fait  au-devant  des  pubis. 

{Voyez  le  texte,  page  58o.) 


PL.  157. 

APPLICATION  DU  FORCEPS. 


Position  occipitO'iliaque  gauche. 


La  branche  à  mortaise  s'introduit  la  première,  à 
droite  et  en  arrière  du  bassin  ;  on  la  ramène  sur  le  côté, 
puis  en  devant,  derrière  les  pubis. 

La  branche  à  pivot  s'introduit  dans  la  direction  du 
sacrum  \  le  pivot  est  à  gauche. 

{Voyez  le  texte  ,  page  38a.) 


I 


PL. 138. 

APPLICATION  DU  PO  CEPS. 

Quatrième  position  de /a /ace,  oumento-iliaque  gauche." 


La  branche  à  mortaise  s'introduit  la  première,  à  droite 
et  en  arrière  du  bassin  ;  on  îa  ramène  du  côtë  droit,  puis 
derrière  les  pubis. 

La  branche  à  pivot  «'introduit  au-devant  du  sacrum; 
le  pivot  regarde  le  côté  gauche. 

(f^oyez  le  texte ,  pages  585  et  588.) 
2*  PAi\Tii:.  19 


♦ 


PL.  159. 

APPLICATION  DU  FOHClîl'S. 
Troisième  position  de  la  face. 


(/■^oyez  le  lex!e,  page  385.) 

I 


1 


PL,  140. 

APPLICATION  DU  FOKCEPS. 

Le  torse  étant  dehors. 
Position  occipito-pubienne. 


I 


La  léte  est  retenue  au  détroit  abdominal. 

(^Vuyez  le  lexle,  page  587.) 


{ 


APPLICATION  DU  FORCEPS. 

Le  torse  étant  dôhors. 


PL.  141. 


La  tête  est  retenue  transversalement  au  dëtroit  abdo- 
iminal  j  l'occiput  est  à  gauche-,  la  face  à  droite  du  bassin. 

{(■'oyezle  tcxle^  page  588.) 


I 


4 


l'L.  142. 

APPLICATlOiN  DU  FORCEPS. 

Le  torse  hors  de  la  vulve. 


1 


La  tête  est  dans  Texcavatioij  du  bassin  ;  la  face  dans 
courbure  du  sacrum  2;  Tocciput  derrière  les  pubis  i. 

(A'o/ez  le  lexle ,  page  390.) 


r 

V. 


APPLICÀTTO\  m.  l'OKCKî»S. 

Z#  lo7'se  hors  de  la  vulve. 


PX.  143. 


La  tête  est  retenue  au  détroit  abdominal;  le  menton 
dessus  des  pubis  r,  l'occiput  sur  la  saillie  du  sacrum  a. 

{Voyez  le  texte  ,  page  Sgo.) 


PACTES  A  CORRIGER. 


Page   77  ligne   4      col,  dites  du  col  de  la  vessie. 
iii.   —    19  follicules  dites  follicules. 
i33   —   24      lieu  de  voie,  dites  voici. 
148   —   3o  au  lieu  de  au-dessus ,  dites  au-dessus  des 
yeux. 

l54  —  7  le  (poitrine)  doit  être  entre  deux  paren- 
tlîèses  ;  le  reste  doit  se  suivre  sans  inter- 
ruption. 

199   —   29  ftyant  eu  lui-même  ,  dites  en  lui-même. 
240   —   3 1  au  lieu  de  lentement ,  dites  promptement. 
289   —     I  dites  avoir  recours  au.  j 
3o2   —    i3  dites  sur  le  choix  de  la  main.  ^ 
35o   —    10  au  lieu  de  intéressante,  dites  incessante. 
Nota.  Dans  les  pages  140  et  suivantes,  les  planches  XVI , 
XVII  et  XVIII ,  ne  sont  pas  toujours  exactes  parce  que  le 
texte  a  été  imprimé  avant  que  les  planches  aient  été  gravées 
et  les  figures  indiquées  et  numérotées.  Ou  s'en  tiendra  donc  à 
l'explication  qui  précède  ei  accompagne  chaque  planche  ci- 
dessus  désignée. 
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